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Le végétal, 
fil rouge de demain 



Antiquités • Brocante • Débarras

Votre
expert

antiquaire
14 rue Louis

Pasteur
Brest 

Antiquités • Brocante • Débarras de maisons
Brest • Quimper • Finistère
06 31 10 43 01

Estimation gratuite & Expertise reconnue

Seconde vie des objets :
Une valorisation responsable 
Accompagnement personnalisé
& Service sur mesure

Un service clé en main & réactif

Estimations & Devis GRATUITS

www.antique-ker.fr www.ker-debarras.fr 
contact@antique-ker.fr     @antique_ker  

Meubles anciens, objets d'art, tableaux, sculptures : 
tout ce qui peut être préservé est revalorisé, 

dans une démarche respectueuse, humaine et durable.

Ker Débarras propose un service de débarras com-
plet, adapté à chaque situation. Nous trions avec 
soin, récupérons les objets valorisables et leur 
offrons une seconde vie.
Si la valeur des objets couvre les frais liés à notre 
intervention, votre débarras devient gratuit ou 
même rémunéré ! 

Antique Ker est une entreprise locale dédiée à la pré-
servation et à la valorisation d’antiquités et d’objets 
anciens. Nous vous proposons un service d’achat où 
nous mettons notre savoir-faire au service des parti-
culiers et professionnels.
Vous souhaitez vendre : des meubles, des objets d’art, 
des bijoux, des objets de vitrine, des céramiques, 
tableaux ou encore des objets de brocante ? Nous 
vous accompagnons avec expertise et transparence !

ET SI VOUS AVIEZ UN TRÉSOR CHEZ VOUS ?

Votre 
boutique d’antiquités : 14 rue Louis 
Pasteur 
Brest
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Tout l’été, les agents de la ville et de la 
métropole étaient à pied d’œuvre pour pro-
téger les Brestoises et les Brestois pendant 
les fortes chaleurs, entretenir les bâtiments 
(et notamment les écoles) et préparer la 
rentrée.
Pendant que les écoliers profitaient des 
vacances, nos écoles ont fait leur mue. 
Comme chaque été, la ville y a mené 
d’importants travaux d’entretien et de 
rénovation, de Kerichen au Pilier Rouge. 
Nos cours d’écoles ont notamment pour-
suivi leur végétalisation : plus d’ombre, 
plus de nature, plus de place pour jouer 
et apprendre. C’est le même mouvement 
que nous voulons pour toute la ville : avec 
le plan arbres, de nombreux arbres seront replantés, des 
vergers s’ouvriront dans les quartiers, et l’aménagement 
de la place de la Tour d’Auvergne sera bientôt terminé, 
dans cet esprit de végétalisation.
Cette rentrée, c’est aussi celle des engagements tenus. 
La police municipale, votée en juin, se déploiera pro-
gressivement, adossée à un nouveau contrat de sécurité 
conclu avec l’État. Cette police municipale nous per-
mettra notamment de déployer une véritable politique 
de sensibilisation et de prévention de la délinquance, 
en lien avec les associations de quartiers, les parents, 
les professeurs, etc. La tranquillité publique est pour 
nous la première condition pour profiter pleinement 
de notre ville.
En septembre enfin, nous nous souviendrons aussi, 
ensemble, de la Libération de notre ville et profiterons 
des journées européennes du patrimoine pour conti-
nuer à faire vivre notre histoire. Se souvenir, protéger et 
préparer l’avenir : voilà le cap que nous nous sommes 
fixé pour cette fin d’année.
Je vous souhaite une excellente rentrée à toutes et à 
tous.

Bec’h a oa bet roet a-hed an hañv gant 
gwazourien an ti-kêr hag ar veurgêr evit 
gwareziñ Brestiz ha Brestadezed enep ar 
c’horijenn, evit kempenn ar savadurioù 
(ar skolioù dreist-holl), hag evit prientiñ 
an adkrog.
E-keit m’edo ar skolidi o kaout plijadur o 
vakañsiñ e oa bet kempennet hor sko-
lioù. Evel bep bloaz en hañv ez eus bet 
graet kalz labourioù kempenn ha rene-
veziñ enno, eus Kerichen d’ar Pilier Ruz. 
Kendalc’het ez eus bet da c’hlasveziñ hor 
porzhioù-skol : muioc’h a zisheol, muioc’h 
a natur, muioc’h a blas evit c’hoari hag evit 
deskiñ. An dra-se dres a fell deomp lakaat 
e plas e kêr a-bezh : gant ar steuñv gwez e 

vo plantet ur bern gwez, digoret berjezoù er c’harterioù, 
hag echuet e vo kempenn plasenn an Tour d’Auvergne 
a-raok pell, gant ar spered glasveziñ-se.
Adkrog an engouestloù zo ivez. Lakaet e vo ar polis-kêr 
e plas tamm-ha-tamm, evel ma oa bet votet e miz Even, 
hervez ur gevrat surentez nevez hag a zo bet sinet gant 
ar Stad. Gant ar polis-kêr-se e c’hallimp lakaat ur politi-
kerezh e pleustr evit dizarbenn  ha sachañ evezh an dud 
war ar felliezh, o kenlabourat gant ar c’hevredigezhioù 
er c’harterioù, ar gerent, ar gelennerien, ha kement zo. 
Evidomp ne c’hell ket an dud bezañ en o bleud da vat 
en hor c’hêr panevet ar sioulder foran enni.
E miz Gwengolo e vemorimp asambles ivez Dieubidigezh 
hor c’hêr hag e kemerimp tro eus devezhioù europat ar 
glad evit delc’her d’ober d’hon istor bezañ un dra vev. 
Memoriñ, gwareziñ ha prientiñ an amzer da zont : setu 
ar pezh hon eus lakaet da bal da dizhout ac’hann da 
fin ar bloaz-mañ.
Un adkrog eus ar c’hentañ a hetan deoc’h-holl.
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> ÇA S’EST PASSÉ ICI
   REGARD SUR LA MÉTROPOLE

1. Tout  l ’é té ,  animat ions culture l le s  e t  spor t ive s 
se sont  o f fer te s  aux habitant s  de s sept  quar t ier s 
de Bre s t ,  comme ic i  p lace Guérin ,  à  lambézel lec , 
ou avec le s  Fenê tre s ouver te s ( ic i  à  K erbernard ) . 

3. Du 10 au 14   jui l le t ,  p lus de 70 000 per sonne s ont 
arpenté le  quai  Malber t ,pour  cé lébrer  le s  400 ans de la 
Marine nat ionale ,  à  l ’occasion de Bre s t  fê te  la  Marine .
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FRANCK BETERMIN

2. Dè s le  4   jui l le t ,  le s  Échappée s 
de P lougaste l-Daoulas 

ont  donné le  ton  :  sole i l ,  mer, 
rêver ie s  ar t is t ique s e t  bonheur s 

par tagé s à  Por s  Gwen !
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7. Étonnante s rencontre s avec un 
C hat … pi tre ,  qui ,  depuis  ce t  é té ,  amuse 
le s  passant s  du centre-v i l le  de Bre s t . 
L’expo monumentale  de Phi l ippe Geluck 
e s t  à  (re)voir  jusqu ’au 5 oc tobre  !

4. L e 13   jui l le t ,  le s 
rouge s ,  le s  bleue s e t 
le s  ver te s ont  enf lammé 
le s  cœur s ,  pour  le  feu 
d ’ar t i f ice  t i ré  depuis  le 
por t  de commerce .

5. En clô ture de Bre s t  fê te  la 
Marine ,  le  dé f i lé  mi l i ta ire  du 

14   jui l le t  a  une fo is  de plus su 
séduire  un publ ic  nombreux .

6. Du 30  juin au 2   jui l le t , 
la  sol idar i té  naut ique a joué à  ple in , 
avec D is tro  war  Vor.  De s balade s en 

mer pas comme le s  autre s qui  ont 
permis à  plus de 1  300 per sonne s en 

s i tuat ion de handicap de pro f i ter  de s 
jo ie s  de la  navigat ion en rade .

8. Pour bien démarrer 
l ’é té ,  19  000 per sonne s 

se sont  re trouvée s à  Bre s t 
pour  cé lébrer  en beauté le s 

30 ans d ’A s tropol is .
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> C’EST DANS L’AIR
   ACTUALITÉ DE LA MÉTROPOLE
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Dernière ligne droite dans la 
réhabilitation de Quéliverzan, à 
Recouvrance. Le quartier a déjà 

bien changé, via notamment la réha-
bilitation de quelque 400 logements 
locatifs par Brest métropole habitat. 
Depuis cet été, les travaux portent 
sur la requalification des espaces 
publics. Après le réaménagement 
du rond-point Gallieni, une prome-
nade dédiée aux modes actifs sera 
aménagée pour rejoindre la station 
de tramway « Les Capucins ». Elle 
comprendra un cheminement pié-
ton et une piste cyclable de 1,3 km. 
Une place boisée sera aménagée 
au cœur du quartier, avec la plan-
tation d’une centaine d’arbres. Plus 
de 4 000 m² d’espaces verts seront 
créés, affirmant une identité visuelle 
cohérente de part et d’autre de l’axe 
Gallieni. Des places de stationne-

C’est le nombre de places dédiées au stationnement vélos que pro-
pose le parking Coat ar Gueven depuis cet été. Situé au niveau -1, 
ce parking accessible sur abonnement permet aux habitants 
comme aux visiteurs de disposer d’un stationnement sécurisé et 

en plein centre-ville, pour leurs vélos standards et cargos. Des bornes de 
recharge et une station de réparation sont également mis à disposition. 

 > https://www.brest-park.fr/je-suis/je-suis-a-velo

210

HANDICAP : UNE PLATEFORME 
DE PESÉE ACCESSIBLE
Les personnes en situation de handicap dis-
posent désormais d’une solution simple et gra-
tuite pour se peser à Brest. Une plateforme de 
libre pesée est en effet accessible à la maison 
des associations, et ouverte à toutes les per-
sonnes en fauteuil roulant. Porté par l’associa-
tion Breizh handicap, le projet répond à une 
nécessité réelle : l’accès à un système de pesée 

adapté reste à ce jour complexe pour les personnes en fauteuil, hors 
établissements de soins. « En 2026, on parle beaucoup d’inclusion, mais 
on voit rarement du concret. Depuis 10 ans que je suis en fauteuil, je ne 
m’étais pesé que trois fois. Cet outil, c’est de l’inclusion, c’est du concret ! », 
se réjouit Stéphane Lansonneur, président de Handisport Brest (photo).
La plateforme est accessible gratuitement et sans rendez-vous, pour 
toutes les personnes à mobilité réduite.

 > Maison des associations : 6 rue Pen Ar Créac’h à Brest, du lundi au vendredi de 9 heures à 
12 heures et de 13 h 30 à 17 heures.

SCIENCES ET TECHNOLOGIES 
MARINES À LA SEA TECH WEEK
La Sea tech week réunit, depuis plus de 25 ans, 
chercheurs, entreprises, institutions et experts 
du monde entier, pour explorer les dernières 
avancées scientifiques et technologiques au 
service de l’océan. Du 6 au 8 octobre, au Quartz, 
ce sont ainsi quelque 1 000 participants qui 
sont attendus, pour plus de 15 pays représen-
tés, autour d’ateliers, de rencontres et d’expo-
sants. Pour cette édition 2026, le Portugal et son 
expertise maritime sont à l’honneur. Intelligence 
artificielle, économie bleue, espace et naviga-
tion font aussi partie des thèmes qui sont au 
programme.

 > brest.fr 

Un nouveau visage 
pour Quéliverzan

ment sur voiries et d’autres dédiées 
aux habitants sont également pré-
vues.
La livraison du chantier est pro-
grammée pour l’été 2027, et fera de 
Quéliverzan la première étape du 
vaste réaménagement prévu sur 
Recouvrance, dans le cadre du nou-

veau programme de renouvellement 
urbain porté par l’agence nationale 
de rénovation urbaine (Anru) Ce der-
nier chantier de réaménagement des 
espaces publics est estimé à un coût 
de 2,8 millions d’euros, portés par 
Brest métropole, l’Anru et la région 
Bretagne.

https://brest.fr/sea-tech-week-0
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LOGEMENT ÉTUDIANT : DU NOUVEAU !
À l’heure de la rentrée, le marché locatif des 
jeunes respire un peu mieux sur Brest métro-
pole. Brest métropole habitat (Bmh) a en effet 
mis en service, cet été, une résidence pour 
étudiants et jeunes actifs, à Gouesnou. 154 
appartements (T1, T1 bis et T2) y sont proposés 
à coûts abordables. Une nouvelle résidence, 
toujours portée par Bmh, ouvrira par ailleurs 
ses portes début octobre, près de la place de 
Strasbourg. Elle proposera 142 T1 avec plusieurs 
possibilités de colocation, toujours pour les étu-
diants et jeunes actifs.

 > + d’infos : https://www.bm-h.fr/

CHAPEAU L’UBO !
L’université de Bretagne occidentale (UBO) 
figure pour la première fois parmi les 1 000 
meilleures universités du monde, au classe-
ment de Shanghai 2026. Elle devient ainsi la 19e 
université française représentée. Particularité 
de cette belle performance : contrairement à de 
nombreux autres établissements en lice, l’UBO 
n’a bénéficié d’aucun des grands dispositifs de 
financement dédiés à l’excellence universitaire. 
Cette reconnaissance mondiale repose ainsi sur 
le travail des équipes locales et les coopérations 
construites sur le territoire, notamment avec 
l’Ifremer et le CNRS.

LE CARREFOUR DES 
COMMUNES INVESTIT LES 
ATELIERS DES CAPUCINS
Les 1er et 2 octobre, l’association 
des maires du Finistère célébrera 
ses 80 ans aux Ateliers des Capu-
cins, à l’occasion de la 11e édition 
de son Carrefour des communes. 
Pour cette édition 2026, l’événe-
ment qui réunit chaque année 

quelque 2 500 maires, présidents d’établissement de coo-
pération intercommunale, élus, agents et cadres territoriaux, 
mettra la priorité sur les enjeux en cours et à venir pour les 
communes et intercommunalités. Plus de 120 exposants 
seront au rendez-vous, et quatre conférences sont annon-
cées. 

 > + d’infos : https://amf29.asso.fr

24 HEURES POUR L’EMPLOI
La huitième édition du salon 24 heures pour l’em-
ploi et la formation se tient mardi 29 septembre 
à Brest Arena. Gratuit, l’événement permettra de 
rencontrer de nombreux recruteurs de différents 
secteurs d’activité, de structures d’aide à l’emploi, 
ou d’établissements de formation. De 10 heures à 
17 heures en continu.
 > https://www.24h-emploi-formation.com/brest-2026#/

C’est l’augmentation, en un an, du nombre 
de signalements enregistrés par la métro-
pole en 2025, via son outil de relation 
administrés, concernant des dépôts sau-

vages. De la canette de bière au vieux canapé en passant par les sacs 
d’ordures ménagères ou les gravats professionnels… la liste est longue 
des déchets déposés en dehors des bacs ou des points d’apport volon-
taire du territoire. Ce qui, au-delà de la gêne constituée par ces dépôts, a 
des conséquences non négligeables. Une équipe de 30 agents, ramassant 
en moyenne 150 tonnes de déchets par an est ainsi dédiée au ramassage 
de ces déchets, en sus des tournées de collectes. Ce qui correspond à 
une dépense de 1,4 million d’euros pour la collectivité. Sans compter la 
pollution générée par ces dépôts, dont une bonne partie finit dans le 
milieu naturel.
Or il existe toujours une solution de dépôt appropriée à proximité de chez 
soi : bacs des particuliers, points d’apport volontaire… Aller en déchet-
terie, ramener ses restes de pique-nique à la maison, marcher quelques 
mètres de plus pour trouver un point d’apport volontaire disponible : ces 
quelques réflexes simples peuvent aussi nous permettre d’agir ensemble 
pour un quotidien moins encombré et plus agréable à vivre. On s’y met !

OFFRES
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https://www.bm-h.fr/
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https://amf29.asso.fr/carrefour-des-communes-du-finistere/
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> C’EST DANS L’AIR
   ACTUALITÉ DE LA MÉTROPOLE

TRO-LAVAR AR MIZ
L’EXPRESSION DU MOIS
War beseurt louzaouenn hoc’h eus kerzhet 
hiziv ?, signifie litté-
ralement « Sur quelle 
herbe avez-vous mar-
ché aujourd’hui ? ». 
C’est une question que 
l’on pose à quelqu’un 
de mauvaise humeur, 
comme l’on dirait en 
français : de quel pied vous êtes-vous levé ?

E BREZHONEG E VEZ LAVARET…
EN BRETON, ON PEUT DIRE…
En breton, on dit… Louzoù (louzaouenn au sin-
gulier) pour désigner les plantes, les herbes 
médicinales, et plus largement les médicaments. 
C’est une phrase qu’on entend souvent chez les 
grands-parents : « Tu as bien pris tes louzoù ? ». 
L’herboriste se fait appeler louzaouer (c’est ainsi 
que l’on appelait le médecin autrefois) tandis 
qu’une tisane se dit dour-louzoù, littéralement 
une eau médicinale. De ce mot dérive également 
le terme Louzawouriezh pour « Botanique » que 
vous avez peut-être remarqué sur la signalisation 
conduisant au jardin botanique du Stang Alar.

LEC’H AR MIZ
LE LIEU DU MOIS

Le Dour-Braz (An Dour Bras) est un 
jardin boisé situé dans le quartier de 
Saint Marc à Brest. Ce « petit bois » 
comme l’appellent les riverains était 
traversé autrefois par un ruisseau, 
d’où son nom en breton : Dour signifie 

eau ou ruisseau et Braz, que l’on écrit désormais 
Bras est un adjectif signifiant grand. Littéralement 
: le grand ruisseau ou le grand cours d’eau. Désor-
mais canalisé, le ruisseau était auparavant un lieu 
de jouvence reconnu par les médecins, pour soi-
gner des rhumatismes ou des problèmes de peau. 
Une chute d’eau de 5 mètres tombait du haut de 
la falaise sur la grève. Elle était surnommée « la 
douche de Saint-Marc ».

SKED, Maison de la langue et de la culture bretonnes du pays de Brest. Ti ar brezhoneg ha sevenadur Breizh bro Brest.  
Cours de breton et activités culturelles. 09 51 43 50 12 - degemer@sked.bzh - www.sked.bzh 52 rue Emile Zola, 29200 Brest

E BREZHONEG MAR PLIJ !
EN BRETON S’IL VOUS PLAÎT !

Tous les mois, SKED, Maison de la langue et de la 
culture bretonnes du pays de Brest, vous propose 
un petit point linguistique sur le breton.

War beseurt 
louzaouenn hoc'h eus 

kerzhet hiziv ?

DANS LES COULISSES 
D’UNE ENQUÊTE 
CRIMINELLE
Le jeudi 1er octobre le palais de 
justice de Brest ouvre ses portes 
au public à l’occasion de la Nuit 
du droit, pour sa neuvième édition 
nationale. Dès 16 h 30, les visiteurs 
pourront y découvrir les coulisses 
d’une enquête criminelle. Plusieurs 
tables rondes, animées par des 
magistrats, avocats, experts scien-
tifiques et enseignants permettront 
ainsi de lieux comprendre le méca-
nisme des enquêtes judiciaires.

Efferve’science :  
à vos candidatures ! 

Envie de participer à un challenge scientifique et 
collectif à Brest ? Efferve’science vous attend. 
Cette compétition scientifique est ouverte à 
tous, et ne demande pas de compétences 
particulières, hormis l’envie de relever un défi 

collectif et vivre une aventure européenne. L’évé-
nement est en effet proposé par la ville de Brest, 
ambassadrice européenne des sciences 2026, 
dans le cadre de Science comes to town.
Les candidatures sont ouvertes jusqu’au 16 sep-
tembre, pour toute personne âgée de 14 ans et 
plus, résidant sur le territoire de Brest métropole. 
Les candidatures peuvent être individuelles ou 
collectives. Efferve’science se tiendra les 2 et 
3 octobre à Brest, réunissant 12 équipes de trois 
à quatre volontaires, qui s’affronteront lors de 
deux demi-journées, à travers des quiz et de 
multiples expériences scientifiques. À la clé 
pour les meilleurs : une qualification pour la 
grande finale européenne, qui se déroulera en 
décembre à Kiel. Alors, prêts pour l’aventure 
scientifique ? Partez ! 

 > Pour candidater, rendez-vous sur brest.fr

Grand Ouest
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LES 2 ET 3  OCTOBRE 

venez relever le défi !

PAS DE CONNAISSANCES SCIENTIFIQUES EXIG
ÉES

EFFERVE’SCIENCEInscriptions et informations sur Brest.fr
jusqu’au 16 septembre

PROSPECTUS

https://sciencecomestotown.eu/fr
https://brest.fr/science-comes-town-participez-une-competition-scientifique-et-partez-kiel


Parlons ensemble de votre projet immobilier !
TOUS NOS PROGRAMMES SONT ÉLIGIBLES AU NOUVEAU PRÊT À TAUX ZÉRO***

Vous souhaitez 
habiter ou investir à Brest ? 

Découvrez nos programmes immobiliers neufs !

PTZ TVA 5,5% DENORMANDIE

PTZ 

PTZ 

>  LANCEMENT COMMERCIAL

>  DÉMARRAGE DES TRAVAUX

Brest centre • Résidence Celton 

Brest Rive Droite  • Reflets de la Rade

>  DÉMARRAGE DES TRAVAUX

09 69 32 02 31

Route de Sainte-Anne-du-Portzic

Rue de Quimper 

Brest Europe • Canopée
Rue Théodore Botrel

À partir de

129 000 €* TTC*
32 appartements 
Du studio au T3

Éligible au dispositif fiscal Denormandie**

À partir de

189 000 €* TTC*
14 appartements 
Du T2 au T3

À deux pas de la plage de Sainte-Anne

À partir de

129 000 €* TTC*
19 appartements 
Du studio au T4

Proche des commodités et vue sur la rade

*Hors frais de notaire, sous réserve de disponibilité. [TARIFS] CANOPÉE : à partir de 129 000 € (appartement T1 de 27 m² en accession libre, situé au 2e 
étage, prix TTC TVA 20%). REFLETS DE LA RADE : à partir de 189 000 € (appartement T2 de 46 m², situé au 2e étage, prix TTC TVA 20%). RÉSIDENCE 
CELTON  : à partir de 129 000 € (appartement T1 de 19,5 m², situé au 1er étage, prix TTC TVA 20%). ** Dispositif Denormandie (art. 199 novovicies 
du CGI), sous conditions. Réduction d’impôt jusqu’à 21 % pour un engagement de location jusqu’à 12 ans, dans les limites légales applicables. Travaux 
éligibles ≥ 25 % du coût total de l’opération. Avantage selon la situation fiscale de l’investisseur. *** Sous conditions de revenus, résidence principale 
exclusivement, pour plus d’informations, nous contacter. © Amenatys - Groupe Trecobat | Illustrations non contractuelles.
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LE DOSSIER
DE LA MÉTROPOLE

Face au changement climatique, Brest 
métropole se végétalise. Un travail de 
longue haleine, indispensable pour 
préserver l’avenir. 

Le végétal,  
fil rouge 
de demain 

mone Burel, à l’Agence d’urba-
nisme Brest-Bretagne (Adeupa). 
Le territoire abrite ainsi 3 000 
hectares d’espaces végétaux, 
partagés entre vallons, espaces 
naturels, parcs et jardins publics 
mais aussi privés.

Le végétal en fil rouge
Fortement touchée par la tem-
pête Ciarán, en 2023, Brest 
métropole s’est dotée, dès 2024, 
d’un ambitieux Plan arbres (lire 
page 12), qui permet depuis de 
revégétaliser les espaces urbains, 
et de planter plus d’arbres qu’il 
n’en était tombé à l’époque.
Et depuis, chaque projet est aussi 
regardé par le prisme du végétal. 
Des nouvelles lignes de tramway 
et de bus à haut niveau de ser-
vice en passant par les entrées de 
ville ou les réaménagements de 
parcs et jardins publics, la rena-
turation figure au rang des priori-
tés. « C’est une nécessité face au 
changement climatique. La métro-
pole sera amenée à accueillir plus 
d’habitants, à construire plus de 
logements. Mais pour conserver 
son attractivité, il faudra veiller à 
préserver les espaces de nature 

L
es épisodes de forte 
chaleur, de canicules 
et de sécheresse des 
dernières semaines 
l’ont rappelé. « Les évé-
nements climatiques 
de cet été ont été d’une 
rare violence… c’est 
le réveil d’un territoire 
qui se croyait épargné. 

Aujourd’hui, la réalité nous rat-
trape, et nous ne sommes pas 
prêts », a constaté, dès la deu-
xième canicule de l’été, fin juin, 
Stéphane Roudaut, président 
de Brest métropole et maire 
de Brest. Au-delà des mesures 
prises pour parer au plus pressé 
durant la crise pour protéger et 
équiper les plus fragiles, c’est 
aussi tout un territoire qui s’in-
terroge sur sa résilience, et les 
moyens à disposition pour, désor-
mais, s’adapter concrètement au 
changement climatique.
Et ils ne manquent pas. Car, 
si l’image de la cité du ponant 
reste souvent habillée d’un gris 
minéral, la réalité est tout autre : 
« Brest métropole est constituée 
de 60 % d’espaces naturels, hors 
rade », rappelle ainsi Anne-Si-
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qui sont aujourd’hui des pépites 
de proximité, des espaces indis-
pensables à la qualité de vie », 
estime Anne-Simone Burel.

Une attente commune
Les habitants eux-mêmes l’ont 
bien compris. Une étude de 
l’Adeupa de 2019 pointait ainsi 
que 98 % des habitants inter-
rogés étaient favorables à la 
nature en ville. Une inclinaison 
qui se traduit plus que concrè-
tement dans les projets déposés 
au Budget participatif de la ville 
de Brest , notamment. Depuis 
la première édition en 2018, de 
nombreux projets portent ainsi 
sur des aménagements intégrant 
le végétal dans le quotidien. La 
saison 5 qui vient de se clôtu-
rer le confirme : sur 169 projets 
déposés, 46 étaient en lien avec 
la végétalisation, et 11 seront réa-
lisés.
Dans les quartiers comme dans 
les communes, le succès gran-
dissant des jardins partagés (lire 
page 12) traduit aussi ce besoin 
de nature. Et ce tant pour leur 
aspect nourricier que pour le lien 
social qu’ils resserrent entre les 
habitants.

Préparer l’avenir
Qu’il s’agisse d’aménager un 
nouveau quartier ou de repen-
ser un jardin public ou une cours 
d’école, l ’arbre est désormais 
au centre des préoccupations. 
Même si la dimension végétale 
n’est pas toujours bien comprise, 
car vécue au rythme effréné 
de nos vies contemporaines. 
Un peu partout sur le territoire, 
des jardins, des mini-forêts, des 
espaces de nature sont aména-
gés tout au long de l’année, sans 
que le résultat soit frappant au 
premier regard, et pour cause : 
« On pourrait bien sûr planter 
des arbres déjà développés. Avec 

le risque qu’ils ne s’acclimatent 
pas correctement. On privilégie 
donc les jeunes plants, qui vont 
mettre du temps à développer 
leurs racines… mais qui, dans 5 
ou 10 ans, seront plus résilients », 
résume Léo Magueur, à la direc-
tion des espaces verts.
Face au changement climatique, 
la métropole prépare l’avenir, en 
mieux. Avec des arbres, des mas-
sifs et des espaces de nature au 
plus près des gens. Un cocktail 
indispensable pour lutter contre 
les canicules mais aussi mieux se 
protéger contre les fortes intem-
péries, et assurer ainsi un avenir 
plus serein et résilient aux géné-
rations futures.

« Après Ciarán, qui a décimé 3 000 
arbres sur le territoire, et avec 
les canicules de l’été et celles 
que nous connaîtrons encore, 
l’importance de la végétalisation 
des milieux urbains n’est plus à 
démontrer. Et c’est dans ce sens 
que nous avançons : nous n’avons 
pas besoin de parcs à une demi-
heure de chez nous, mais d’îlots 
de fraîcheur à nos portes. Nous 
mettons en œuvre des solutions 
en ce sens. Et nous souhaitons, de 
plus en plus, associer les habitants 
à ces projets, car plus nous serons 
nombreux, mieux on végétalisera le 
territoire. »

PAROLE
D’ÉLUE

EMMANUELLE TOURNIER 
Vice-présidente de Brest 
métropole en charge des 
espaces verts, de la valorisation 
et du développement du 
patrimoine végétal et arboré

Face au changement climatique, 
le territoire de Brest métropole 
dispose de nombreux atouts 
naturels, comme ici les rives 
de Penfeld.



1 2  •  S I L L A G E  S E P T E M B R E  2 0 2 6

LE DOSSIER
DE LA MÉTROPOLE

D
A

M
IE

N
 G

O
R

E
T

Et si on adoptait un arbre ?  

Sur le territoire de Brest métropole, un tiers des logements dis-
posent d’un jardin privé, mais nombre de copropriétés ou d’en-
treprises jouissent également d’espaces verts. Afin d’associer 
les habitants comme les acteurs du territoire à la dynamique 
de revégétalisation en cours sur le territoire, la collectivité va 
prochainement lancer l’opération Adopte un arbre. L’ambition 
est simple : voir se développer de plus en plus d’espaces arbo-
rés sur Brest métropole, grâce au coup de pouce de l’opération.
« Au printemps prochain, nous lancerons un appel à manifesta-
tion d’intérêt, permettant aux personnes volontaires d’adopter 
un arbre fourni par nos soins. Un millier d’arbres seraient ainsi 
remis, la première année, à des particuliers ou des entreprises 
qui, après une formation, pourront le planter sur leur terrain », 
résume Léo Magueur, aux espaces verts de la métropole.
Les espèces proposées, toutes validées par le Conservatoire 
botanique national et l’UBO, seront sélectionnées pour leur 
adaptabilité au climat local. Ces 1 000 nouveaux arbres (d’or-
nement ou nourriciers) confiés par la collectivité aux habitants 
viendront ainsi porter à 3 000 le nombre d’arbres plantés ici 
chaque année. Une belle manière d’associer les habitants à la 
renaturation du territoire, tout en prodiguant leurs bienfaits au 
plus grand nombre : « L’arbre bénéficie à tout le monde : pour 
le paysage, la captation de CO2, l’absorption de la pollution… », 
rappelle ainsi Olivier Nimal, aux espaces verts.   

1

QUATRE FAÇONS DE RENATURER LE QUOTIDIEN

Un plan arbres 
pour renaturer l’avenir

La renaturation de la métropole s’est accélérée à la défaveur 
de la tempête Ciarán. Début novembre 2023, en l’espace de 
quelques heures, les vents balaient net 1 500 arbres urbains, 
et tout autant dans les zones boisées de la métropole. Un an 
plus tard, la collectivité se dote d’un Plan arbres, qui repense 
la nature métropolitaine de demain. Prévu sur 5 ans, il béné-
ficie d’un budget annuel de 800 000 euros : « Cette tempête a 
été le catalyseur : aujourd’hui, on plante en moyenne deux fois 
plus d’arbres chaque année qu’avant Ciarán », précise Paul Bon-
homme à la direction des espaces verts. Et ce dans les espaces 
urbains comme dans les zones boisées, afin de redonner au 
territoire les remparts végétaux dont il aura besoin à l’avenir, 
tant pour le bien-être de ses habitants au quotidien que pour 
tous les bienfaits, trop longtemps oubliés, de l’arbre en ville.
Le plan arbres prévoit ainsi de replanter deux arbres pour un 
arbre tombé en milieu urbain. Dans les grands parcs métropo-
litains, il s’agit, pour 1 500 arbres tombés, d’en replanter 15 000 ! 
Pour ce faire, la collectivité s’appuie en partie sur l’aide tech-
nique du Pays de Brest, afin d’identifier les espèces les plus 
adaptées à réintroduire. Ce partenariat se traduira notamment 
cet hiver par la plantation participative de 1 500 arbres sur 1,5 
hectare, au bois de Keroual. 
Le plan arbres permet aussi d’appuyer financièrement le 
réaménagement de parcs et jardins (lire par ailleurs). La végé-
talisation des entrées de ville bénéficie également de ce plan, 
comme peuvent le constater les usagers du port de commerce 
avec des espèces en écho au jardin extraordinaire des falaises, 
ou encore ceux du boulevard Charles de Gaulle au Relecq-
Kerhuon. 

2
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La végétalisation au cœur 

Face aux défis du changement climatique et à la nécessité de 
préserver la qualité de vie, Brest métropole s’engage depuis 
quelques années dans une nouvelle voie, où la végétalisation 
ne sert plus uniquement à embellir le cadre de vie, mais aussi 
à l’adapter aux nouveaux enjeux. Cette volonté se concrétise 
par des réalisations importantes.
À Plouzané, le parc du Gonio (photo) a été entièrement repensé 
en 2024. Devenu inadapté aux usages actuels, l’ancien espace 
de loisirs s’est transformé en lieu de promenades et de quié-
tude. Une mini-forêt y a notamment vu le jour, avec près de 500 
arbres et arbustes plantés très densément, afin de favoriser leur 
concurrence naturelle et d’accélérer leur croissance. À Brest, 
même s’il faudra attendre l’automne prochain pour voir les plan-
tations prendre toute leur place, la place de la Tour d’Auvergne 
accueillera une végétation plus diversifiée qu’auparavant. Les 
essences retenues, plus aérées et à feuillage caduc, permet-
tront d’apporter davantage de lumière en hiver, tout en offrant 
de grandes zones ombragées à la belle saison.
À cheval sur les communes de Brest , Guipavas et Le 
Relecq-Kerhuon, la promenade de Palaren a récemment, elle 
aussi, fait l’objet d’un nouvel aménagement tourné vers le végé-
tal. Chênes, pins, myrtes et autres eucalyptus ont été plantés en 
surplomb de la plage du Moulin Blanc. L’objectif est de consti-
tuer, à terme, un paysage capable de s’épanouir malgré des 
conditions exigeantes du site, entre embruns, vents dominants 
et sols fortement artificialisés.

4
Ça pousse dans 
les jardins partagés !

Depuis 1999, les jardins partagés se multiplient sur la métropole. 
De toutes tailles, de tous styles, mais avec le même engoue-
ment, chaque fois. « Nous en recensons aujourd’hui 35 sur la 
ville-centre et 13 sur les communes. Pour nous, l’idée de départ 
c’était de créer du lien social par le jardinage, de faire descendre 
les gens des immeubles, dans les quartiers… Et ça marche », se 
réjouit Michel Campion, de l’association Vert le jardin.
Petits ou grands, choyés par des habitants passionnés de 
jardinage ou simplement aimés pour les légumes qu’ils pro-
diguent, ils constituent des îlots de nature en ville… et des oasis 
appréciées lors des grosses chaleurs de l’été ! À Lambézellec, 
les jardinières et jardiniers de Lambé pousse (photo), niché au 
creux de la Cité Richepin, ne manqueraient pour rien au monde 
leur rendez-vous du mercredi. Entretien de parterres et bandes 
potagères, mais aussi récolte des fruits et légumes… Leur jardin 
collectif est non seulement leur trésor, mais aussi celui de tout 
un quartier : « Les gens passent souvent nous voir, les voisins 
nous alertent s’ils voient que quelque chose cloche », souligne 
Élisabeth, l’une des jardinières. Tout autour du jardin, des arbres 
fruitiers ont aussi été plantés : « Les enfants viennent déjà grap-
piller quelques framboises, et les arbres, quand ils donneront, 
seront à disposition de tous… car la dimension nourricière est 
très importante pour nous », poursuit-elle.
« On sait que les gens ont besoin de la nature, et ce n’est pas 
près de s’arrêter. On travaille aussi sur des potagers dans les 
écoles, qui constitueront des îlots de fraîcheur ! », pronostique 
encore Michel Campion.

3
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DE LA MÉTROPOLE

C’EST QUOI LE BARÈME 
DE L’ARBRE ?

C’est la valorisation financière, sur la 
base d’un référentiel national, de 

la valeur d’un arbre en cas de 
dégradation. Ce barème, mis 
en œuvre sur Brest métropole 

depuis 2024, permet à la collecti-
vité de présenter la note à celles 
ou ceux qui auraient dégradé un 

arbre du parc métropolitain. « Les 
arbres font partie de notre patrimoine du quotidien. 

Ils bénéficient à tous d’une façon ou d’une autre : 
par leur présence sur notre trajet du quotidien, 

parce qu’ils nous apaisent. Mais aussi parce qu’ils captent du 
CO2, régulent les eaux de pluie ou abritent la faune locale », 
rappelle Olivier Nimal à la direction des espaces verts.
Un patrimoine commun donc, mais que certains peuvent 
parfois avoir tendance à considérer comme une variable 
d’ajustement… Dégradés, parfois même arrachés pour des 
besoins individuels, ils restaient jusqu’alors peu considérés. 
La mise en œuvre du barème de l’arbre permet à la collec-
tivité de présenter la facture aux auteurs de ces incivilités. 
Sachant que certains arbres de l’espace public sont valorisés 
à plusieurs dizaines de milliers d’euros, les contrevenants 
comprennent vite sa valeur, et les récidives s’affichent à la 
baisse depuis 2024.

Résilience : c’est le maître mot quand on travaille avec la 
nature. Et c’est notamment pour cela que la métropole fait 
le choix de planter de jeunes arbres plutôt que des individus 
déjà à maturité. « Avec des arbres déjà développés, l’acclima-
tation n’est pas garantie. Les jeunes arbres mettent du temps 
à se développer, mais au bout de 10 ans, ils feront preuve 
de plus de résilience, parce que leurs racines se seront bien 
développées et qu’ils seront acclimatés. C’est un investisse-
ment pour l’avenir », souligne Léo Magueur, à la direction 
des espaces verts.

Exploitation raisonnée : 90 % des massifs de végétaux 
du territoire bénéficient d’un arrosage automatique, calibré 
pour subvenir à leurs besoins grâce à des massifs sentinelles 
(servant de critère pour des massifs similaires) munis de 
capteurs. En été, leur consommation en eau est scrutée jour 
après jour, de façon à apporter l’eau dont les autres massifs 
ont besoin, ni plus, ni moins. Résultat : des économies d’eau 
allant de 23 à 94 % selon les sites, et une résilience du végé-
tal tout au long de la saison estivale. Les massifs, ainsi irri-
gués selon leurs besoins, et pour la plupart de nuit afin d’évi-
ter l’évaporation, deviennent plus résistants aux épisodes de 
sécheresse, et donc moins dépendants de l’arrosage.

TRAMWAY ET BHNS 
PLANTENT LE DÉCOR
La mise en service de la deuxième 
ligne de tramway et de la ligne de 
Bus à haut niveau de service du 
territoire s’est accompagnée d’une 
renaturation de l’espace public. Au 
total, le projet Mon réseau grandit a 
en effet intégré sept hectares d’es-
paces verts, et 80 % de la seule 
plateforme du tram est végétalisée.
Sur la ligne B, 350 arbres ont été 

plantés, ainsi que 7 200 arbustes et 22 000 vivaces et grami-
nées. Sur la ligne D du Bus à haut niveau de service, ce sont 
70 arbres, 2 200 arbustes et 3 600 vivaces et graminées qui 
ont été mis en terre.

Les parcs d’agglomération s’étendent sur 186 ha
Les parcs et jardins sur 109 ha
Les boisements et espaces naturels sur 257 ha
Les jardins partagés sur 7 ha

Chaque année, :
- �40 000 plantes annuelles pour floraison estivale 

viennent fleurir les parterres du territoire
- �84 000 plantes bisannuelles sont mises en place 

pour les floraisons hivernale et printanière ainsi que 
2 400 chrysanthèmes buisson, 20 000 plantes vivaces 
et des jardinières et suspensions.

Le territoire compte 27 000 arbres dont 11 500 en 
alignement

+ 18 000

3 000 hectares

c’est le nombre de 
nouveaux arbres prévus 
entre 2024 et 2029 sur 
le territoire, dans le cadre du plan 
arbres de la métropole. Soit une 
replantation de deux à trois pour un 
arbre perdu.

c’est la surface végétalisée de Brest métropole. 
Dont un tiers dans les espaces publics et 2 tiers 
dans les espaces privés
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DEVENEZ PROPRIÉTAIRE 
EN PLEIN CŒUR DE BREST

par

*Dispositif soumis à conditions. AIGUILLON CONSTRUCTION SA HLM Capital : 7 433 700 € - RCS Rennes 699 200 051 – 60 avenue du Canada – CS 50147 – 35200 Rennes cedex 2. 

BÉNÉFICIEZ DE LA
LOCATION-ACCESSION*

• TVA RÉDUITE 5,5 %
• EXONÉRATION DE TAXE 

FONCIÈRE PENDANT 15 ANS
• ACHAT SÉCURISÉ

Location accession

imoja.fr 02 98 65 65 20

APPARTEMENTS
DU T2 AU T4
• PARKING PRIVATIF

• ESPACE EXTÉRIEUR

• TRAM À 2 MIN À PIED
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> ZOOM SUR
   LE QUOTIDIEN DE LA MÉTROPOLE

Emmaüs :  
la solidarité au quotidien

D errière les hauts murs du 1, rue 
Yves Le Maout, au Relecq-
Kerhuon, la communauté 
Emmaüs du Nord Finistère 
œuvre, depuis 70 ans, à plus 

de solidarité et de vivre ensemble 
sur le territoire de la métropole. Un 
anniversaire dont le point d’orgue se 
jouera les 19 et 20 septembre, à l’oc-
casion des Journées européennes 
du patrimoine, « parce que le lieu 
appartient au patrimoine bâti du ter-
ritoire… mais aussi à son patrimoine 
humain », résume dans un grand 
sourire Yves Le Therisien, président 
de l’association.

Projet humaniste
L’ancienne poudrerie, détruite durant 
la Seconde Guerre mondiale, fut, dès 

Les 19 et 20 septembre, c’est un patrimoine humain qui se dévoile au Relecq-Kerhuon. 
Durant ces deux jours, les compagnes et compagnons de la communauté Emmaüs 
ouvrent les portes de leur communauté. Et de la solidarité. 

l’hiver 1956, investie par le mouve-
ment Emmaüs, afin d’assurer l’ac-
cueil inconditionnel des plus pré-
caires, leur offrir le gîte et le couvert, 
et leur permettre à leur tour d’aider 
plus en difficultés qu’eux : « C’était 
un projet humaniste, et il a fonc-
tionné », souligne Yves Le Therisien.
Et si Emmaüs conserve la même 
philosophie, l’association a évolué au 
fil du temps, et ses hébergés aussi. 
« Longtemps, on a eu des gens cas-
sés, issus principalement de France. 
Aujourd’hui, on accueille une popu-
lation avec beaucoup d’exilés. Et un 
point commun : la volonté de s’insérer 
et une implication très forte dans le 
milieu associatif et culturel », précise 
Franck Laroche-Osouf, responsable 
de la communauté.

Refonder ensemble 
un avenir collectif
Les dons sont triés et remis en état 
ici, avant de partir vers les trois points 
de vente locaux, à Brest, Plougastel 
et Morlaix. Chaque compagne ou 
compagnon prend une part dans la 
boucle : au tri, à la ramasse chez les 
particuliers, à la vente… Et il y a du 
travail, avec quelque 2 000 tonnes de 
dons annuels, que les hommes et les 
femmes d’Emmaüs valorisent à près 
de 98 % ! Mais au-delà de l’activité 
économique, qui fait vivre la com-
munauté, ce sont aussi et surtout 
des parcours de vie, souvent brisés, 
qui se reconstruisent. Des hommes 
et des femmes qui s’entraident et 
s’insèrent sur le territoire. Les uns 
participent aux maraudes solidaires 
brestoises, d’autres donnent de leur 
temps au Secours populaire, d’autres 
encore apprennent le français sur 
place ou via les cours de l’Abaafe*. 
« Et au final, tous ceux qui partent 
d’ici le font avec un emploi à la clé, et 
des entreprises ravies de les trouver, 
pour leurs valeurs humaines, leurs 
savoir-faire, leur sens du collectif », 
pointe encore Franck Laroche Osouf.

Rendez-vous  
les 19 et 20 septembre
Les 19 et 20 septembre, à travers de 
nombreuses animations, concerts, et 
débats, c’est une porte ouverte sur 
la solidarité du quotidien qui s’ouvre 
donc à tous, au 1, rue Yves Le Maout. 
Un rendez-vous pour découvrir les 
trésors de ces compagnes et com-
pagnons venus souvent d’ailleurs, 
après des parcours chaotiques dont 
ils font, au final, la plus grande des 
forces, en la mettant au service de 
la solidarité.
* Association brestoise pour l’alphabétisation et 
l’apprentissage du français pour les étrangers.

 > Retrouvez la programmation des 19 et 
20 septembre page 20 et sur Brest.fr

Les 19 et 20 septembre, 
les visiteurs découvriront 

entre autres la fresque 
participative peinte au 

sein de la communauté 
Emmaüs, avec les artistes 
brestois Nazeem et Marco 

(au premier plan sur la 
photo) et les compagnes et 

compagnons.
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LE DOSSIER
VILLE DE BREST

Brest au rendez‑vous : 
construire ensemble 
le quotidien

Ecouter les besoins et agir pour y répondre : 
telle est la philosophie de Brest au rendez-vous. 
Cette démarche de concertation citoyenne lancée 
en juin vise à mieux construire les dispositifs 
locaux, en fonction des attentes et besoins des 
Brestoises et des Brestois. 
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usages et réfléchir 
ensemble sur  la 
façon de construire 
l e s  p o l i t i q u e s 

publiques qui guident le quotidien 
de la ville.
Avec Brest au rendez-vous, la ville 
propose aux habitants comme aux 
acteurs de la cité de mettre la main 
à la pâte de la vie locale. Une métho-
dologie de l’écoute, du partage et du 
concret, pour mieux vivre ensemble.

S’appuyer sur l’expertise 
de terrain
Dès le mois de juin, des réunions de 
présentation aux acteurs associa-
tifs et professionnels du sport, de la 
culture, de l’inclusion et des temps 
de l’enfant ont permis de donner le 
top départ de cette vaste réflexion 
sur la ville de demain. Quatre théma-
tiques comme quatre priorités pour 
l’équipe municipale, qui entend ainsi 

capitaliser sur l’expertise des habi-
tants et des associations et profes-
sionnels pour confirmer ou infirmer 
ses propositions. « Nous ne sommes 
pas spécialistes en tout ! Nous avons 
besoin de nous appuyer sur une 
expertise de terrain, en nous assurant 
que ce que l’on va faire correspond 
aux besoins. Nous voulons confronter 
nos propositions au principe de réa-
lité et à celles et ceux qui font la vie 
locale », pointe Stéphane Roudaut, 
maire de Brest.

Panels citoyens
Des habitants volontaires seront  
aussi intégrés à quatre groupes 
citoyens thématiques. Ils plancheront 
sur les mêmes sujets que les asso-
ciations et professionnels, à travers 
des ateliers qui prendront différentes 
formes. « L’idée est de travailler, pour 
chaque thématique, sur des problé-
matiques claires auxquelles chacun 
répondra. On sait qu’on aura ainsi 

des réponses aux propositions de 
l’équipe municipale, et on s’engage à 
prendre en compte ces retours ! C’est 
de l’écoute, de la transparence, et de 
la vraie coconstruction des politiques 
publiques », résume Julien Sévellec, 
qui pilote ces concertations pour la 
ville de Brest.

Temps de l’enfant : 
des propositions dès la fin 
de l’année
Première thématique abordée : les 
temps de l’enfant. « On va aller vite, 
pour disposer de réponses avant la 
fin de l’année, les prendre en compte, 
puis construire les dispositifs qui per-
mettront de préparer la rentrée de 
septembre 2027 », poursuit Julien 
Sévellec. Deux axes ont été prédé-
finis pour cette thématique : celui 
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« Nous avons lancé Brest au rendez-
vous car nous pensons qu’il nous faut 
refonder le socle de confiance entre les 
collectivités et celles et ceux qui font 
la vie locale. L’idée est de bâtir avec les 
Brestoises et les Brestois les politiques 
publiques de la ville, autour de quatre 
premières thématiques : les temps de 
l’enfant, le sport, la culture et l’inclusion. 
Une fois ces échanges passés, nous 
aurons bien sûr à faire des choix, 
budgétaires et techniques. Et là encore, 
nous les partagerons avec les habitants 
et les acteurs du territoire. »

STÉPHANE 
ROUDAUT

maire de Brest

PAROLE
D’ÉLU

de l’organisation des temps pour 
répondre aux besoins des enfants, 
des parents et des professionnels ; 
celui du périscolaire, en cherchant 
la meilleure manière de proposer 
une offre qualitative. Pour ce dernier 
point, un atelier sera mené dans cha-
cun des sept quartiers de la ville, afin 
de trouver des solutions adaptées 
au plus près des besoins. Le conseil 
municipal du 26 juin a par ailleurs 
déjà porté les horaires de fermeture 
du périscolaire à 19 heures pour la 
rentrée de septembre (contre 18 h 30 
jusque-là).
À compter de la fin d’année, chaque 
Brestois pourra prendre connais-
sance des propositions issues de 
ces ateliers, et donner son avis sur 
les changements envisagés.

L’inclusion en fil rouge
Le sport, la culture et l’inclusion 
suivront le même modèle, avec des 
ateliers qui débuteront fin 2026, pour 
une restitution aux différents acteurs 
en juin 2027. Le tout avec une dimen-
sion prioritaire et transversale : celle 
de l’inclusion, érigée comme priorité 
du mandat. « Nous voulons être en 
capacité d’accueillir plus encore les 
personnes en situation de handi-
cap dans nos dispositifs », rappelle 
Stéphane Roudaut. Les innovations 
et les nouveaux outils d’inclusion 
seront mis en œuvre sur toute la 
durée du mandat. Un conseil local 
de l’inclusion et du handicap sera 
mis en œuvre avec les acteurs de 
l’inclusion.
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Journées européennes 
du patrimoine
Des trésors par dizaines 

Une cinquantaine de par-
tenaires, près de 70 ani-
mations… Les Journées 
européennes (JEP) du patri-
moine s’invitent à Brest 

les 19 et 20 septembre, toujours 
encouragées par une fréquentation 
de haute volée, estimée à 25 000 
personnes par édition.
Placée, cette année, sur le thème 
du “Patrimoine en péril”, l’édition 
brestoise profite de cette 43e édi-
tion pour célébrer le bicentenaire 
de la photo, ainsi que pour valo-
riser le matrimoine dans toute sa 
richesse.
Ainsi, au-delà des traditionnels 
rendez-vous (tour Tanguy, église 
Saint-Louis, abri Sadi Carnot…), 
cette nouvelle édition met en 
avant l’héritage et les biens cultu-
rels des femmes dans la ville, via 
cinq animations sélectionnées au 

cours d’un appel à projets. 
Quand la photographe Mar-
jolaine Abaléa investira le 
lavoir de Saint-Pierre avec 
l’association Eau et rivières 
de Bretagne, l’artiste plasti-
cienne Catherine Cocherel 
sera au jardin d’Armagnac 
pour “sculpter” le végétal, 
et les équipes de Mille et 
29 contes proposeront des 
balades contées à l’auberge 
de jeunesse, sur les traces 
des femmes oubliées de l’histoire.
Au cœur de cette nouvelle pro-
grammation foisonnante, citons 
aussi quelques pistes d’explora-
tion  : le retour des visites de la 
Banque de France, la découverte 
du chantier extérieur de l’église 
Saint-Martin, la reconstitution 
d’un hôpital de guerre à l’hôpital 
Clermont Tonnerre, le musée des 

Beaux-arts qui investit le salon 
Richelieu de l’hôtel de ville pour 
présenter les métiers liés aux 
beaux-arts, ou encore les visites du 
Jardin extraordinaire des falaises 
du port de commerce (photo).

 > Le programme complet est à retrouver 
sur brest.fr

BREST CÉLÈBRE LA LIBÉRATION
Libérée dans la nuit du 18 au 19 septembre 1944, la ville de Brest 
dédie, chaque année, un temps à cette date si particulière de son 
histoire. Ce 18 septembre, la collectivité et les associations patrio-
tiques et de mémoire donnent à nouveau rendez-vous au public pour 
trois commémorations distinctes.
À 10 heures, de nouvelles plaques commémoratives seront ainsi 
dévoilées devant l’entrée de la prison de Pontaniou. À 11 heures, 
le cortège s’élancera vers la stèle de la 2e Division d’infanterie des 

USA, située place Wilson. À 11 h 30, enfin, ce sera l’heure de la commémoration 
devant le monument aux morts du square Mathon.
À noter aussi, le 8 septembre, la traditionnelle matinée des abris, avec une pre-
mière cérémonie à 9 h 15, à l’abri de Saint-Pierre. Suivront les abris de Lambé-
zellec, de l’hôpital Ponchelet, puis Sadi Carnot.
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La ville se dote 
d’une Police municipale

L es premiers recrutements 
sont en cours, et se poursui-
vront tout au long du mandat. 
En 2032, Brest comptera 120 
policiers municipaux. Trente 

autres postes seront dédiés à la 
gestion administrative du service 
ainsi qu’à l’exploitation technique 
du centre de supervision des 
images de vidéoprotection à venir.
La mécanique de transformation 
de l’actuelle brigade de tranquillité 
urbaine (BTU) est donc en route : 
« Les agents sont largement à la 
hauteur de ce qu’on attend d’eux, 
même si le cadre juridique dans 
lequel ils exercent jusqu’à présent 
est insuffisant », souligne Benoît 
Buffeteau, adjoint au maire en 
charge de la sécurité et de la pré-
vention.

Premiers recrutements 
en cours
Le 26 juin dernier, la ville de Brest a 
officiellement créé sa police muni-
cipale, qui va progressivement 
se mettre en route. Les offres de 
recrutement ont été lancées à l’été, 
et devraient permettre de voir les 
premiers policiers municipaux 
assermentés arriver à Brest en 
fin d’année. Sur les 20 agents de 
l’actuelle BTU, 19 se sont par ail-
leurs positionnés pour passer le 
concours de policier municipal. Les 
lauréats suivront une formation en 
alternance, sur une année, auprès 
du centre national de la fonction 
publique territoriale (CNFPT).
« Nous espérons pouvoir recruter 
les trois premiers policiers muni-
cipaux d’ici la fin de l’année, puis 
une vingtaine par an d’ici la fin du 
mandat », précise l’élu.

Complémentarité 
avec l’État
Leurs misions seront définies en 
lien avec l’État, pour une collabo-
ration qui fera l’objet d’une conven-
tion. La Police municipale sera 
armée, et soutenue par un dispo-
sitif de vidéoprotection renforcé.
Les missions de la police munici-
pale seront multiples (lire encadré), 
pour viser à la sécurité du quoti-
dien, en assurant une présence 
visible et réactive. Les équipes 
seront à terme déployées sur 
toute la ville sept jours sur sept et 
24 heures sur 24, dans les rues et 
les transports publics.
Un centre de supervision urbain, 
destiné à traiter les images de 
vidéoprotection, est également à 
l’ordre du jour.

Rappel à l’ordre
Enfin, la procédure de rappel à 
l’ordre en cas de troubles mineurs 
à la sûreté, la sécurité ou la salu-
brité publiques est désormais délé-
guée à l’adjoint au maire en charge 
de la sécurité et de la prévention 
ainsi qu’aux sept adjoints de quar-
tier. Cette mesure de proximité vise 
à apporter une réponse institution-
nelle solennelle à des incivilités, 
souvent à l’égard de mineurs. 

QUELLES MISSIONS ?
Les missions principales de la police municipale 
seront de : 
- veiller à l’ordre public ; 
- �assurer une présence préventive et dissuasive 

sur l’espace public ; 
- �lutter activement contre les incivilités, les dépôts 

sauvages, les troubles à l’ordre public ;
- �assurer le contrôle de la circulation et du 

stationnement gênant ; 
- �sécuriser les manifestations publiques ; 
- mener des actions de prévention. 

EN CHIFFRES
L’enveloppe d’investissement est estimée à 3 mil-
lions d’euros, qui permettront de doter ce service de 
moyens modernes et adaptés (uniformes, véhicules 
et systèmes de communication, équipements, amé-
nagement de locaux).
Pour faire face à ce besoin, la ville de Brest a déjà 
obtenu le soutien de l’État et du Conseil départe-
mental du Finistère, pour un montant prévu de 
2,085 millions d’euros. Dans un souci constant de 
maîtrise des deniers publics, la collectivité poursuit 
activement la recherche de financements complé-
mentaires auprès de tous les partenaires institution-
nels, tout au long du projet. 
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« La police municipale, c’est une présence 
continue sur l’espace public, au quotidien. 
Elle s’inscrit dans un continuum sécuritaire, 
dans le cadre de la lutte contre la montée de 
la délinquance et de l’insécurité à Brest. »

BENOÎT 
BUFFETEAU

 adjoint au maire 
en charge de la 

sécurité et de la 
prévention 

PAROLE
D’ÉLU
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UNE TYROLIENNE AU JARDIN DE KERINOU
Lauréat de la saison 4 du budget participatif de la ville de 
Brest, le projet de tyrolienne au jardin de Kerinou porté 
par un groupe d’enfants de 6 à 11 ans a été inauguré 
avant l’été. Niché au cœur du joli parc de Kerinou, « le 
nouvel espace de jeux vient compléter l’offre existante et 
renforcer le rôle de ce jardin en tant que lieu de partage 
pour les enfants et les familles », a noté Colette Le Guen, 
conseillère déléguée de la ville au budget participatif.
La tyrolienne du jardin de Kerinou a bénéficié d’un bud-
get de 70 000 euros dans le cadre du budget participatif.

 > jeparticipe.brest.fr

RENDEZ-VOUS AU 
FORUM DE L’ENGAGEMENT  
ET DU BÉNÉVOLAT
Rendez-vous phare de la rentrée, 
le forum de l’engagement et du 
bénévolat se déroulera aux Ate-
liers des Capucins (place des 
Machines), le 12 septembre, de 
11 heures à 17 heures. Organisé par la ville de 
Brest et l’antenne locale de France bénévolat, l’événe-
ment invite plus de 130 associations qui présentent leurs 
actions au grand public. Sport, culture, santé, action 
sociale, écologie, relations internationales, éducation : 
les thématiques représentées sont très larges. De nom-
breuses animations (parades d’échasses, espaces jeux 
et lecture, démonstrations…) sont également au pro-
gramme. Gratuit, ouvert à toutes et tous.

 > brest.fr

Budget participatif :  
25 lauréats pour la saison 5

Au début de l’été, la saison 5 du budget participatif de la 
ville a rendu son verdict, et 25 projets ont été sélection-
nés par les Brestoises et les Brestois. Dotée d’une enve-

loppe de deux millions d’euros, cette nouvelle édition a une 
nouvelle fois permis aux habitantes et habitants de proposer, 
de construire puis de choisir des projets d’intérêt général, 
qui amélioreront le cadre de vie dans tous les quartiers de 
la ville. Lors du vote final, ce sont plus 6 000 personnes qui 
ont participé, pour un total de plus de 17 000 voix. Ces 25 
projets retenus devraient être réalisés entre 2026 et 2028. 
Fidèle à sa volonté de voir émerger des projets sur toute la 
ville, le budget participatif saison 5 va encore permettre la 
réalisation d’au moins un projet dans chacun des quartiers 
brestois et de quatre projets portés par des moins de 18 ans.

 > jeparticipe.brest.fr

Tout le programme sur Brest.fr

Les Ateliers des Capucins

SAMEDI 12 SEPT.    11H - 17H

Co-organisé par la ville de Brest et l’association France Bénévolat
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À Recouvrance, le patronage laïque 
s’adapte pendant les travaux

L e Patronage laïque (PL) de 
Recouvrance célèbre cette 
année ses 104 ans d’exis-
tence… et s’apprête à rajeu-
nir ! Dans le cadre de l’opéra-

tion de renouvellement (NPNRU) 
en cours sur Recouvrance, le 
“patro” entre en effet dans une 
période de grand chambardement, 
pour le mieux.
Dès le mois d’octobre, les travaux 
de démolition-reconstruction du 
bâtiment vont démarrer. « Les 
équipements publics du quartier 
sont vieillissants, et plus encore le 
patronage, qui avait subi de gros 
dégâts avec la tempête Ciarán », 
resitue Tanguy Riou, en charge du 
dossier pour la ville de Brest. Tra-
vaillé avec les acteurs du quartier 
et les habitants, le projet va per-
mettre de donner une nouvelle 
attractivité à ce phare de la vie de 
quartier.

Activités hors les murs
« Nous nous réorganisons en hors 
les murs pour toute la durée des 
travaux. L’aller vers sera notre mot 
d’ordre, pour continuer à rayonner 
sur le quartier et être un lieu res-
source pour les habitants durant 
le chantier », précise Géraldine 
Capelle, directrice du PL.
En effet , dès ce mois de sep-
tembre, les activités du PL sont 
ainsi hébergées dans différents 
lieux du quartier : les bureaux sont 
installés dans une aile attenante 
à la crèche de Recouvrance ; l’ac-
cueil de loisirs prend ses marques 
à l’école Diwan Kerangoff ; le ring 
de catch et le cross training démé-
nagent dans un ancien local de la 
collectivité, rue de Maissin, le local 
associatif de Quéliverzan sera éga-
lement mis régulièrement à dispo-

sition par la maison pour tous du 
Valy Hir, de même que des gym-
nases ou des salles de motricité de 
plusieurs écoles du quartier.

Ouvert sur le quartier
La démolition du bâti actuel va 
permettre de repositionner le 
patronage sur le même terrain, afin 
qu’il soit visible et accessible direc-
tement depuis la rue Maissin. L’en-
semble s’élèvera sur quatre étages, 
avec ascenseur. La salle de tennis 
de table utilisable pour de grands 
événements y trouvera une belle 
place, de même qu’une salle poly-

valente pour les activités de plus 
petite jauge. Une salle sera dédiée 
au catch et à la musculation, et plu-
sieurs nouveaux espaces accueille-
ront les autres activités du PL, qu’il 
s’agisse de sports ou d’activités 
socio-culturelles, mais aussi des 
permanences de services publics. 
L’association Dédale de clown sera 
quant à elle hébergée au dernier 
étage, avec des locaux adaptés à 
ses activités circassiennes. Des 
terrasses et un espace permet-
tant des activités extérieures avec 
repli possible en cas de pluie com-
plètent l’ensemble. 

• �Livraison programmée fin 2028.
• �Coût du chantier : 13 millions d’euros 

dont 1,32 million d’euros apportés 
par l’agence nationale de rénovation 
urbaine, 1,08 million d’euros par le 
département du Finistère 340 000 euros 
par la région Bretagne, la ville de Brest 
apportant 10,2 millions d’euros.

Chiffres clés
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SQUASH. UN TOURNOI DU CIRCUIT 
MONDIAL À LA RENTRÉE
Du 23 au 27 septembre, le Simply the Brest 
open 2026 fait son retour pour une troisième 
édition. Le tournoi réunira 24 joueurs du 
monde entier. Les organisateurs attendent 
notamment des joueurs classés entre le Top 
50 et le Top 80 mondial, qui devraient figurer 
parmi les principales têtes de série. Un tour-
noi majeur de squash qui s’annonce, donc, 
et dont l’entrée est gratuite. 

 > simplythebrest.fr. Du 23 au 27 septembre, 108 rue Hoche

UN RENDEZ-VOUS  
POUR LES NOUVEAUX 
HABITANTS
Le 3 octobre, la ville de Brest 
propose aux nouveaux habitants 
une matinée d’accueil dédiée, 
durant laquelle ils peuvent 
découvrir les offres du territoire 

(culturelles, sportives, associatives…) et les 
services proposés par la collectivité. Les 
équipes de la ville et de nombreux parte-
naires sont présents ce jour-là, et un kit de 
bienvenue est distribué à chaque nouvel arri-
vant. Rendez-vous le 3 octobre, de 10 heures 
à midi, au salon Richelieu de l’hôtel de ville. 

 > Inscription possible sur le site brest.fr 

RENDEZ-VOUS À LA FOIRE
Les 26 et 27 septembre, la foire 
Saint-Michel s’installe dans la 
ville avec, notamment, le retour 
du déballage des enfants sur la 
place de la Liberté, et un espace 
réservé aux adultes sur le cours 
Dajot. Les deux petits trains 
(gratuits) reliant la place de la 
Liberté au parc à chaînes, en 
passant par le cours Dajot, sont 
également reconduits. L’espace 
brocanteurs pose ses stands sur la place 
Wilson et le petit marché des producteurs 
déballe rue Pasteur, face à l’église Saint-
Louis, le dimanche matin.
Fidèle à une tradition désormais bien instal-
lée elle aussi, la foire Saint-Michel s’appuie 
sur la braderie des commerçants et sur la 
fête foraine (au parc à chaînes), du 23 au 
27 septembre.

 > brest.fr

PREMIERS SERVICES  
POUR LES CANTINES DU PONANT
La rentrée est passée, et la nouvelle société publique 
locale (SPL) Les cantines du Ponant est désormais aux 
manettes de la restauration scolaire des écoles publiques 
de Brest et de Gouesnou, en lieu et place de l’ancien pres-
tataire, Elior.  « Pour nous, les enjeux sont simples, ana-
lyse Stéphane Roudaut, maire de Brest : manger bien et 
manger sain, avec des repas pensés par une diététicienne. 
Mais aussi éduquer aux goûts,  avec 80 % de bio,  et enfin 
aider à la structuration des producteurs de notre terri-
toire. »
Côté tarification, la phi-
losophie reste égale-
ment la même. Avec un 
prix estimé de 17 euros 
tout  inclus (repas, 
encadrement…),  la 
ville de Brest continue 
à appliquer « une forme 
de politique sociale, 
puisque le prix moyen 
par famille avoisine, 
lui, les 2,95 euros, le 
reste étant à la charge 
du budget général de la 
ville ». 

LE NOUVEL ANNUAIRE DES 
ASSOCIATIONS SPORTIVES 
EST DISPONIBLE
À la recherche d’un sport à pratiquer 
à la rentrée ? L’annuaire actualisé 
des associations sportives de l’office 
des sports de la ville de Brest est dis-
ponible en téléchargement, sur le site 
de l’office des sports. Édité à 2 500 
exemplaires, il est également à retrou-
ver dans toutes les mairies de quar-
tier de la ville, à l’office de tourisme, 
au bureau information jeunesse, ou 

directement à l’accueil de l’office des sports.
 > brest-officedessportsbrest.fr

2026
2027
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BREST - NOS QUARTIERS

À Kerbernier, huit femmes 
donnent de la voix

BELLEVUE

Deux femmes ont donné la pa-
role à huit autres femmes, pour 
qu’elles racontent leur parcours 
autant que “leur” Kerbernier. 
Situé à Bellevue, le secteur vit 
actuellement au rythme de gros 
travaux.

E l les se nomment Sonam, 
Marie-Hélène, Paola, Ys, ou 
Nanaïou (des prénoms d’em-
prunt, pour certaines). Rien 
d’autre ne les relie que le fait 

de résider à Kerbernier. « Dans le 
cadre de l’opération de renouvelle-
ment urbain qui touche le quartier 
de Bellevue, le secteur de Kerber-
nier fait partie des plus concernés 
par les travaux , racontent Iseult 
Bauguen et Marine Rouvel, à la 
mairie de Bellevue. La volonté a 
été d’embarquer les habitants dans 
cette aventure qui les impacte au 
quotidien. »

Porte-à-porte 
et volontaires
Et c’est là que sont intervenues 
Anaël Guyomarch et Mathilde 
Simon, deux artistes qui ont poussé 
les portes de chaque logement du 
quartier, afin de proposer à leurs 
résidentes de se raconter. « Il y 
avait une nécessité de documenter 
la vie de ces personnes impactées 
par le chantier qui allait transfor-
mer le quartier où elles vivent. On a 
donc mené trois tournées de porte-
à-porte, pour trouver huit femmes 
qui seraient sensibles à notre projet 
et à notre volonté de les entendre 
raconter leur vie, “leur” Kerbernier. »

De 25 à 69 ans
“Huit femmes”. C’est donc le titre 
de cette aventure qui a mêlé ate-

liers d’écriture et enregistrements 
individuels, et qui a donné lieu à 
une restitution publique au jardin 
d’Armagnac, le 17 juin. Un moment 
suspendu, aussi humble que puis-
sant, où chacune de ces femmes, 
âgées de 25 à 69 ans, a pu monter 
sur scène et dire, rire, pleurer.
Josiane, Brestoise arrivée à Ker-
bernier à 37 ans, qui n’a « pas 
rêvé de cette vie entourée de l’al-
coolisme des autres » ; Sonam, 
Afghane, avocate pour le droit des 
femmes dans son pays, qui a fui 
le régime Taliban, et qui « n’aspire 
désormais plus qu’à obtenir mon 
master en France et mon permis 
de conduire » ; mais aussi Paola, la 
Malgache, ou Nanaïou, la Maho-
raise… Toutes ces femmes ont 
trouvé dans l’initiative de Mathilde 
Simon et d’Anaël Guyomarch, 

« On ressent une émotion très forte à l’écoute 
de ces huit habitantes de Kerbernier, de ces 
huit guerrières aux parcours très différents, 
qui ont toutes pour point commun d’avoir 
combattu pour s’offrir un avenir meilleur. 
Elles méritent notre respect et notre plus 
grande admiration. »

NELLY BOTHOREL
adjointe au maire de 

Brest en charge du 
quartier de Bellevue

PAROLE
D’ÉLUE

soutenue par la ville de Brest, « un 
espace d’expression qui leur a per-
mis de verbaliser leurs doutes et 
leurs aspirations, de raconter leurs 
parcours de vie dans ce quartier de 
Kerbernier ».

 > Tous ces portraits sont à écouter en 
podcast sur le site de l’association 
bonjourparoles.fr
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BREST - NOS QUARTIERS

QUATRE-MOULINS

De nouvelles 
voisines à plumes 
à Quelibelle
Depuis quelques semaines, des poules pondeuses ont pris 
leurs quartiers à Quéliverzan dans un poulailler flambant 
neuf financé grâce au budget participatif de 2024. Situé 
au cœur de Quelibelle, la ferme urbaine du quartier portée 
depuis une dizaine d’années par l’association Vert le jardin, 
ce poulailler d’une surface de 20 m2 a été conçu par des 
lycéens du lycée Dupuy de Lôme à partir d’une ossature 
bois de récupération. La quinzaine de bénévoles de l’asso-
ciation lance aujourd’hui un appel aux bonnes volontés pour 
les aider à s’occuper de ces nouvelles voisines à plumes, 
ainsi que du jardin partagé. « C’est un projet de quartier 
ouvert à toutes et tous, il ne faut pas hésiter à venir nous 
voir ! », invite Michel Campion, directeur de Vert le jardin, 
qui est sur place tous les lundis et jeudis après-midi. 

 > Contact : bretagne@vertlejardin.fr

Renouvellement 
urbain : forum public
Le 1er octobre, la ville organise un temps fort dédié au 
nouveau programme national de renouvellement urbain 
(NPNRU) sur le quartier de Recouvrance. Ce forum per-
mettra aux habitantes et aux habitants de faire le point sur 
les chantiers structurants du quartier, notamment ceux du 
Pôle Vauban, du Jardin du 2e dépôt ou encore de la prison de 
Pontaniou. Au programme également : des stands théma-
tiques pour échanger sur les travaux en cours et les futurs 
aménagements de l’espace public. « Nous poursuivons la 
phase de concertation avec les habitants », souligne Maëva 
Godec, chargée de développement local. Le service des 
archives municipales sera également présent pour recueil-
lir les témoignages liés à l’histoire du Patronage laïque de 
Recouvrance.

 > Gratuit. Le 1er octobre de 17 heures à 20 heures aux Halles de 
Recouvrance. 

RÉUNION PUBLIQUE  
SUR LES TRAVAUX À QUÉLIVERZAN
Une réunion publique se tiendra le mardi 15 septembre à 
la mairie des Quatre-Moulins, afin de présenter en détail 
les projets de renouvellement urbain en cours sur le 
quartier de Quéliverzan. L’occasion, notamment, de faire 
un point d'étape sur la reconstruction du PL de Recou-

vrance (lire page VII), 
la rénovation éner-
gétique de l’école 
Vauban et son pro-
jet de crèche asso-
ciative, ou encore le 
projet de brasserie 
au Stand de tir.

 > Gratuit, de 18 heures à 
20 h 30.

L’association Vert le jardin 
et son directeur, invitent 
tous les volontaires à 
venir prêter main-forte 
pour prendre soin des 
nouvelles locataires à 
plumes de Quéliverzan.
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CENTRE

Ça bouge 
place Guérin !
Les enfants pourront se dépenser à loisir du 28 septembre 
au 3 octobre, lors de la troisième édition de Ça bouge place 
Guérin, un événement gratuit porté par la ville avec la com-
plicité des acteurs du quartier dont l’école, le patronage 
laïque et la médiathèque. Au programme de ces trois jours 
d’animations sportives en extérieur et sur les temps péris-
colaires : des activités multisports inclusives proposées par 
Sports et quartiers, des jeux en plein air et le bibliobus de 
la médiathèque, des ateliers de sensibilisation à la circula-
tion à vélo avec l’association BAPAV… Et la nouveauté de 
cette édition : une initiation à l'accrobranche proposée par 
l’association Arbonambule en clôture de l’événement, le 
samedi après-midi. À noter également : la présence d’un 
hamac dédié aux PMR et d’une “baby-tyrolienne” dédiée 
aux 2-3 ans. 

 > Programme complet et renseignements sur brest.fr. 

Le Saint-Marc 
Quoi ! cherche 
ses plumes
Depuis quelques semaines, une nouvelle 
équipe a repris les rênes du Saint-Marc Quoi !, 
le journal du quartier de Saint-Marc. Com-
posée d’une quinzaine de contributeurs et 
contributrices bénévoles, l’équipe de rédac-
tion est épaulée par la mairie de quartier et 
la MPT du Guelmeur, ainsi que par une étu-
diante en design du lycée Vauban, qui a réalisé 
la maquette. Parmi l’équipe, deux plumes bien 
connues dans le quartier : celles de Patrick 
Bélier et Guy Pitot, les deux correspondants 
de presse locaux. Découverte des trésors his-
toriques et des figures du quartier, actualité 
associative, recettes, et même des jeux pour 
les jeunes et les moins jeunes… Autant de 
rubriques à parcourir dans ce trimestriel tiré à 
2 000 exemplaires, et qui lance un appel aux 
volontaires pour proposer des sujets et contri-
buer à la rédaction.

 > Contact : mptguelmeur.fr ou au 02 98 44 71 85

SAINT-MARC
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BREST - NOS QUARTIERS

Un nouveau lieu de partage 
à Keredern
Un nouveau lieu de convivialité et de partage 
est en cours d’aménagement au Carré de l'évê-
ché, à Keredern. Situé à deux pas du jardin 
partagé et du city-stade, le projet comprend 
des barbecues, des bancs, des tables et des 
transats pour partager un repas en plein air, 
ainsi que des jeux et une piste d’initiation à la 
circulation à vélo pour les enfants du quartier. 
Fruit d’un partenariat entre le centre social Les 
Amarres, le patronage laïque de Lambézel-
lec et le service de prévention spécialisée de 
Don Bosco, le projet a été financé à hauteur 
de 125 000 euros par le budget participatif de 
2024. Également au programme : deux terrains 
de jeux de raquette portés par l’association 
socio-sportive Fête le mur de Yannick Noah et 
le Tennis Club Brestois. La livraison est prévue 
pour les vacances de la Toussaint.   

Le bois de la brasserie 
en mode camping
Dimanche 13 septembre, de 13 h 30 à 19 heures, le collectif CLAKK 
transforme le bois de la Brasserie, à Lambézellec, en un camping 
rétro tout confort ! Baptisé Super Lambé 2000, cet événement gratuit 
invite les familles à plonger dans l’univers décalé de la famille Ménez, 
orchestré par la compagnie Gigot Bitume. La journée promet un large 
éventail d’activités : musique avec la fanfare Simili Cuivres, jeux de 
l’association Dézépions, animations scientifiques des Petits Débrouil-
lards et une mystérieuse enquête avec la compagnie Sumak sur le 
Crime du Patate Express. Les plus sportifs pourront s’essayer aux 
olympiades de la Tong d’or ou aux manèges à propulsion humaine. 
Enfin, après une exposition sur le patrimoine et le rassemblement de 
voitures d’époque, les frères Jacquard clôtureront les festivités par 
leur célèbre bal. Gratuit. Restauration sur place.

Lauréat du budget participatif 2024, un 
nouveau lieu multi-activités est en cours 

d’aménagement au Carré de l’évêché, à 
Keredern. Livraison prévue à la Toussaint .
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a du bon !
Et si la plus belle façon de réussir sa 
rentrée était de sortir, de s’amuser, de se 
cultiver ? Septembre, sur la métropole 
brestoise, s’en vient avec son lot 
d’incontournables et de découvertes. 
Bande dessinée, patrimoine, foire 
Saint-Michel ? Il y en a pour tous 
les goûts, et ces quelques pages 
devraient vous mettre l’eau à la 
bouche. Bonne rentrée !
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•••  Plus d’infos sur brest.fr

https://brest.fr/agenda
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COUPS DE CŒUR

Odysséa Brest :  
tous en rose contre 
le cancer du sein
13 septembre. Le Relecq-Kerhuon

L
a vague rose déferle à nouveau dimanche 
13 septembre, au Relecq-Kerhuon, pour une 
nouvelle édition d’Odysséa Brest. Cet évé-
nement solidaire incontournable mobilise 
chaque année des milliers de participants, 
en individuel ou en équipes, afin de récolter 
des fonds pour la lutte contre le cancer du 

sein. Au programme de cette journée : un 10 km 
chronométré, une marche solidaire de 9 km et une 
course/marche de 5 km, toutes accessibles dès 
8 heures. Depuis 2003, plus d’un million d’euros a été collecté 
localement pour soutenir des acteurs majeurs comme le CHU 
de Brest, le fonds Innoveo, l'association Sterenn ou encore 
la Ligue contre le cancer. En 2025, un record historique de 
115 000 € avait été atteint. 
•••  Inscriptions sur odyssea.info avant le 10 septembre.

Patrimoine 
en vedette
19 & 20 septembre. Brest

A 
Brest , les journées euro-
péennes du patrimoine 
s’installent avec près de 70 
animations et une cinquan-
taine de partenaires. Si les 
grands rendez-vous tradi-
tionnels (tour Tanguy, église 

Saint-Louis…) sont de la partie, cette 
nouvelle édition met également en 
avant les matrimoines, avec cinq 
animations sélectionnées au cours 
d’un appel à projets (photos, contes, 
sculptures végétales…).
À noter aussi le retour des visites de 
la Banque de France, la reconstitu-
tion d’un hôpital de guerre à l’hôpital 
Clermont Tonnerre, ou encore l’ou-
verture au public du Jardin extraor-
dinaire du port de commerce (photo).
•••  Programme complet sur brest.fr
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Au rendez-vous  
de la Saint-Michel
Du 23 au 27 septembre. Brest

R
endez-vous emblématique de la rentrée 
à Brest, la foire Saint-Michel revient avec 
son lot d’incontournables. Dès le 23 sep-
tembre, la braderie des commerçants et la 
fête foraine (au parc à chaînes) lancent le 
bal, avant que le grand déballage des par-
ticuliers et des professionnels ne débute, 

le 26 septembre.
Les enfants prennent possession de la place de 
la Liberté, tandis que l’espace adultes s’installe 
sur le cours Dajot. Les adeptes de brocante, 
eux, ont rendez-vous place Wilson, et les petits 
producteurs déballent leurs produits frais rue 
Pasteur, face à l’église Saint-Louis, le dimanche 
matin. À noter que les deux petits trains (gratuits) 
reliant la place de la Liberté au parc à chaînes 
sont reconduits cette année.
•••  brest.fr

La BD à l’honneur 
aux Capucins
19 & 20 septembre. Brest

L
es 19 et 20 septembre, Brest en bulles 
transformera les Ateliers des Capucins 
en rendez-vous incontournable du 9e 
art. Parmi les nombreuses têtes d’affiche 
invitées, on citera notamment la présence 
de Jul, Caryl Ferey et son dessinateur 
espagnol Alex Macho, Zabus, Nicoby, 

Arthur de Pins, Anne-Gaëlle et Gwenola 
Morizur, Jousselin, Kerascoët. Cette édition sera 
également l’occasion de marquer les dix ans de 
la disparition de Gotlib avec l’exposition « Gotlib, 
l’Umour Indélébile ! », en présence de sa fille 
Ariane. Au programme également : des ateliers, 
tables rondes, émissions radio et jeux pour tous 
les publics. Le samedi soir, le Karaoké Social 
Club animera un concert dessiné inédit. 
•••  De 10 heures à 21 heures le samedi et de 10 heures à 
18 heures le dimanche. Programme détaillé sur brestenbulle.fr. 
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L’AGENDA

UNE FENÊTRE  
POUR LA CULTURE

BREST. C’est au tour de 
Kerangoff de voir le théâtre 
du Grain investir le quartier 

(de 18 heures à 21 heures), pour 
Fenêtres ouvertes. Tout public et 
gratuit, le rendez-vous propose ce 
jour-là une scène ouverte aux 
artistes en herbe (sur inscription au 
centre social), puis un spectacle de 
cirque autour de deux comédiens 
lancés dans des jeux d’équilibristes.
•••  brest.fr

QUEL BEAU DIMANCHE
BREST. Dernier des Beaux 
dimanches de la saison 
2026, pour l’association 

Vivre la rue. Au programme :  des 
concerts et de nombreuses 
animations pour tous les publics 
dans cette rue historique si 
atypique du quartier de 
Recouvrance.
•••  vivrelarue.infini.fr

11
SEPT.

13
SEPT.

SOUS LE PONT
BREST. Culture camping ! 
Le collectif animation de 
Lambézellec invite à une 

journée de fête, sous le pont de la 
Brass’. Fanfare, toboggan, 
rassemblement de voitures 
d’époque, manèges fitness ou 
soirée dansante transforment le 
beau parc de Lambé en camping 
cinq étoiles.
•••  brest.fr

13
SEPT.

RETOUR DE RAVE
GUILERS. Après ses 30 ans d’existence fêtés 
en juillet, Astropolis reprend déjà le contrôle 
du fort de Penfeld avec Fortress, pour une 
nuit intense et sans répit (de 22 heures 
à 6 heures). En amont, de 14 heures à 
20 heures, c’est au niveau de la place Guérin 
qu’il faudra se rendre pour les premières 
notes électro.
•••  astropolis.org

12
SEPT.

ALORS ON JOUE
BREST. Pour la troisième 
année consécutive, le 
Secours populaire français 

organise Festi’jeux solidaire, 
événement consacré à tous les 
types de jeux (de société, vidéo, 
pétanque…). Le rendez-vous se 
déroule dans les locaux de 
l’antenne de Brest (31, rue Frédéric 
Chopin), et a pour but de réunir les 
amateurs éclairés comme les 
néophytes et les familles. L’argent 
collecté via le tarif d’entrée servira 

ensuite à offrir un 
accès à la culture aux 
bénéficiaires du 
Secours populaire. 
Gratuit pour les moins 
de 6 ans.
•••  secourspopulaire.fr

LE PATRIMOINE FAIT “FORT”
PLOUZANÉ. À l’occasion des 
Journées européennes du 
patrimoine, la commune de 

Plouzané propose un week-end à la 
frontière de la création artistique et 
de la (re)découverte de deux de ses 
sites emblématiques. Rendez-vous 
le 19 (17 heures, sur réservation) au 
fort du Minou pour une 
performance épistolaire entre 
quatre auteurs de théâtre, puis le 
20 (17 h 30) au fort du Dellec, avec 
une proposition entre cirque et 
danse.
•••  plouzane.bzh

19 & 20
SEPT.

19 & 20
SEPT.

Animations, concert des Frères Jacquard,véhicules anciens, spectacleset restauration.

SuPerLambé
2000

CampingCamping

13
SEPTEMBRE

DIMANCHE

13 h 30 / 19 h

UN ÉVÉNEMENT PROPOSÉ PAR LE CLAKK,   

COLLECTIF LAMBÉ ANIMATION KERINOU KEREDERN. 

PROGRAMME SUR BREST.FR

GRATUIT
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Venez jouer en famille, 
entre ami·e·s, ou tout·e seul·e, 
que vous soyez joueur·se·s 
novice·s ou aguerri·e·s !

Samedi 19 septembre : 11 h  minuit 
Dimanche 20 septembre : 11 h  17 h
Entrée à 4 € • Gratuit pour les -6 ans
Restauration & buvette sur place

PROGRAMME 
& RÉSERVATION 
DES TOURNOIS

www.secourspopulaire.fr/29/agenda/festijeux-2026

JEUX DE SOCIÉTÉ • JEUX VIDÉOS RÉTRO • JEUX D’ADRESSE 
JEUX DE RÔLE • LEGO® • FLIPPER • PÉTANQUE

Rendez-vous au Secours populaire français • 31, rue Frédéric Chopin • Quartier Lambézellec
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https://brest.fr/fenetres-ouvertes-7-kerangoff
https://vivrelarue.infini.fr/
https://vivrelarue.infini.fr/
https://astropolis.org/
https://www.secourspopulaire.fr/29/agenda/festijeux-2026
http://www.plouzane.bzh
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L’AGENDA

ON SE FAIT 
UNE SOUPE

BREST. C’est 
la 19e 
édition du 

festival de la 
soupe, organisé 
par le collectif 
animation du quartier de Saint-
Marc, à l’espace sportif Jean 
Guéguéniat (de 11 heures à 
18 heures). Un principe simple : un 
grand concours de soupes, des 
animations, des ateliers et des jeux. 
Le public est invité à venir avec un 
bol et/ou une cuillère pour se 
régaler.
•••  brest.fr

3
OCT.

PATRIMOINE SOLIDAIRE !
LE RELECQ-KERHUON. La 
communauté Emmaüs, 
basée au Relecq-Kerhuon, 

ouvre ses portes, à l’occasion de 
ses 70 ans. Au menu du 19 : 
l’inauguration d’une fresque 
participative réalisée avec le 
Brestois Nazeem, la visite guidée 
du lieu, et un spectacle de Dédales 
de clown en soirée. Le dimanche, 
place à des débats et rencontres 
associatives.
•••  emmaus-brest.fr

UN VOYAGE ARTISTIQUE
LE RELECQ-KERHUON. La 
commune du Relecq-
Kerhuon propose une 

nouvelle version de ses Voyages 
artistiques, écrits avec Le Fourneau. 
Une escale artistique et culinaire 
qui débute à 10 h 30 aux abords de 
la mairie, et qui s’étire ensuite toute 
la journée. Plusieurs spectacles 
sont proposés, ainsi qu’un brunch 
(service dès 11 h 30) autour de cinq 
food-trucks. Spectacles en accès 
libre.
•••  lerelecqkerhuon.bzh

MISS BRETAGNE !
BREST. Brest arena accueille 
l’élection de Miss Bretagne 
2026 (à 20 heures), dont la 

lauréate prendra part à l’élection de 
Miss France 2027. Une soirée pour 
vivre au rythme de nombreuses 
chorégraphies et d’émotions, avec 
les candidates venues des quatre 
départements bretons.
•••  brestarena.fr

19 & 20
SEPT.

20
SEPT.

25
SEPT.

CHACUN CHERCHE SON CHAT
BREST. Le Chat, du nom du 
célèbre héros du 
dessinateur belge Philippe 

Geluck, est toujours présent dans 
les rues de Brest. Quinze sculptures 
monumentales transforment le 
centre-ville en galerie à ciel ouvert, 
entre poésie et surréalisme.
•••  brest.fr

PASSERELLE DESSINE
BREST. Le centre d’art 
contemporain Passerelle 
accueille plus de 300 

œuvres de dessinateurs venus du 
monde entier, et issus d’univers 
complètement différents. Car 
l’exposition Draw, créée il y a 
10 ans, a voyagé en Chine, aux 
États-Unis ou encore en Serbie, et, 
au fur et à mesure de ses 
itinérances, a rassemblé autour 
d’elle une centaine d’artistes. 
Adossés à des textes de la 
poétesse Anjela Duval, les dessins 
voisinent ici, notamment, avec des 
films d’animation.
•••  cac-passerelle.com

>5
OCT.

>17
OCT.

LA PETITE BALLE JAUNE
BREST. Direction la 11e édition, 
pour l’Open de tennis de Brest, 
qui reprend possession de 
Brest Arena avec ses espoirs 
du tennis de demain et ses 
tennismen renommés. Le 
rendez-vous est pris, entre 
matchs de haute volée et 
animations tous azimuts. Le 
plateau sportif doit être révélé 
début octobre.
•••  opendebrest.fr

26 OCT.
>1er NOV.
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https://www.lerelecqkerhuon.bzh/agenda/les-voyages-artistiques-kerhorres-2
https://www.lerelecqkerhuon.bzh/agenda/les-voyages-artistiques-kerhorres-2
https://brestarena.fr/event/miss-bretagne-2026
https://brestarena.fr/event/miss-bretagne-2026
https://brest.fr/le-chat-deambule-brest
https://brest.fr/le-chat-deambule-brest
https://www.cac-passerelle.com
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D’OMBRES ET DE LUMIÈRES
Entre lumière et fraîcheur, le cours Dajot offre une 
parenthèse de calme, où le temps semble ralentir. 
Une invitation à prof iter simplement de l ’ instant , 
au cœur de Brest .
Sarah Ellouet

 Sarah20126

SKEUDOÙ HA GOULOÙ
Etre sklaerijenn ha freskijenn e kaver ur maread 
sioulder er vali Dajot , ma chom an amzer war-
neuñv. Ur bedadenn da dennañ ho mad eus ar 
mare, e kalonenn Brest .

Vous avez l’œil ? Celui qui se pose 
sur le territoire en le sublimant ? 
Cette rubrique est donc la vôtre !
“Vous avez l’œil” constitue en effet 
la sélection d’une de vos photos 
prise sur Brest métropole ou le 
pays de Brest, et sélectionnée par 
la rédaction de Sillage.

Alors, si vous souhaitez diffuser vos plus beaux clichés avec 
les lectrices et les lecteurs de Sillage, il vous suffit de les 
publier sur les réseaux sociaux Instagram et Facebook avec 
le #BrestLife ou en taggant le compte @brestfr.
Tous les mois, nous sélectionnons une de ces photos et la 
partageons dans la rubrique “Vous avez l’œil” de Sillage ainsi 
que sur nos réseaux sociaux, en mentionnant votre nom.   

Rendez-vous sur  et sur  @brest.fr 

Splann oc’h a lagad ?  An hini a zeu d’en em boziñ er vro en ur 
gaeraat anezhi ? Ar rubrikenn-mañ zo graet evidoc’h neuze ! 
“Splann oc’h a lagad” a zo vont d’ober un dibab eus ar 
c’hlichedoù bet tapet e Meurgêr Brest pe e bro Brest, ha bet 
dibabet gant bodad skridaozañ ar gelaouenn Sillage. 
Neuze, mar fell deoc’h skignañ ho pravañ klichedoù gant 
lennerezed ha lennerien Sillage,  trawalc’h eo deoc’h skignañ 
anezho war ar rouedadoù sokial Instagram ha Facebook gant 
an #BrestLife pe o tikedennañ ar gont @brestfr.
Bep miz e tibabomp unan eus al luc’hskeudennoù-mañ hag e 
rannomp anezhi er rubrikenn “Splann oc’h a lagad” e Sillage, 
koulz ha war hor rouedadoù sokial, en ur venegiñ hoc’h anv. 
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LA RENCONTRE

1980 : 
naissance à Paris 13e, 
d’une mère bretonne et 
d’un père marseillais

1990 : 
arrivée à Brest

2009 : 
rejoint l ’équipe du 
Fourneau, avec 
Michèle Bosseur et 
Claude Morizur

2018 : 
devient directrice du 
Fourneau

De l’art et 
du FourneauC

er tains destins naissent 
sur des hasards, d’autres 
ne doivent rien à la coïnci-
dence. Celui de Caroline Raf-
fin, directrice du Fourneau, 
centre national des arts de la 
rue, appartient résolument à 

la deuxième catégorie. « J’ai grandi 
à Paris mais, avec mes parents, Brest 
c’était nos vacances, pose celle qui, 
avant l’été, a été faite Chevalier des 
arts et des lettres. Quand on revenait, 
c’était le temps des Grains de folie, 
auxquels on assistait tout le temps. »

Grains de folie
Les Grains de folie, donc. Ou l’acte fondateur 
des arts de la rue à Brest, et même au national. 
Nous sommes alors à la fin des années 80, et une 
équipe de bénévoles associatifs se met en tête 
de sortir l’art de ses théâtres trop cloisonnés, le 
tout avec des moyens somme toute limités. Parmi 
les membres de l’association : Michèle Bosseur et 
Claude Morizur, futurs cofondateurs du Fourneau.

La possibilité de tout
Le résultat des Grains de folie, festival qui s’arrê-
tera en 1995, est littéralement “extra-ordinaire” : 
les comédiens invitent le public à 4 heures du 
matin, pour une journée festive qui s’achève 
à minuit, et des rendez-vous qui se déroulent 
sur l’espace public, au Questel, à Plougastel, au 
Relecq-Kerhuon… « Je suis gamine quand j’assiste 
à tout ça, se rappelle Caroline Raffin. J’ai grandi en 
voyant des artistes toucher toute la population, tous 
les publics, et pas uniquement celui qui fréquente 
les théâtres. L’absence de limites que permet la 
production d’un spectacle directement dans la rue, 
l’inventivité des artistes de rue, la certitude que tout 
est possible avec eux : c’est ça qui m’a marquée. »

La période des bagages
Arrivent les années 90. La famille Raffin pose défi-
nitivement ses bagages à Brest. Dix ans plus tard, 
en parallèle de ses études de Lettres, Caroline 
Raffin obtient des missions ponctuelles auprès 

CAROLINE RAFFIN

Brest, ça a toujours été mon 
port d’attache, ma base arrière, 

comme elle l’est pour le Fourneau, 

d’ailleurs. Sans cette ville, qui nous a 
permis de défendre la culture comme 
un bien commun, le Fourneau ne 

serait sans doute pas Centre national 
des arts de la rue.

Balises

du Fourneau, né sur les cendres des Grains de 
folie. « Je me nourris, je comprends. Pourtant, les 
arts de la rue, je n’y vois pas de métier, donc je 
continue à étudier. »
Diplôme en poche, la jeune femme voyage et tra-
vaille, en lien avec le réseau des Alliances fran-
çaises : Sénégal, Gambie, puis un long moment 
à Madagascar. « À mon retour, le label Centre 
national des arts de la rue avait été créé par l’État. 
Claude et Michèle me rappellent pour me dire 
qu’il est désormais possible de monter des choses 
plus concrètes. » En 2009, Caroline Raffin devient 
secrétaire générale du Fourneau. La relève est en 
marche.

Embarquement en cours
En 2018, Michèle Bosseur et Claude Morizur 
passent la main. Héritière tout indiquée, Caroline 
Raffin reprend les commandes de l’institution, 
devenue, entre-temps, Centre national des arts 
de la rue, en défendant sa vision : « Celle de trou-
ver des esthétiques nouvelles, autour d’artistes 
qui pensent les arts de la rue, non plus seule-
ment comme un spectacle monumental et visuel, 
mais comme un moyen d’interroger la place des 
citoyens dans la ville. »
Désormais installé aux Ateliers des Capucins, où 
il emménagera officiellement en octobre, dans 
une infrastructure entièrement pensée pour que 
se développent encore mieux les arts de la rue, 
le Fourneau peut poursuivre son voyage sereine-
ment. Caroline Raffin aussi.

Damien Goret

 m i n i

BIO

Désormais ancré aux Ateliers des Capucins, 
le Fourneau a marqué des générations entières 
d’habitantes et d’habitants par sa “science” 
des arts de la rue. Rencontre avec Caroline Raffin, 
sa directrice.





  

Solution : trier ses déchets

UN DÉPÔT SAUVAGE ATTIRE D’AUTRES DÉPÔTS. 
ENSEMBLE, GARDONS NOS ESPACES PROPRES

VOS DÉCHETS
C’EST DANS 
LES POUBELLES
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Expression 
libre

La lettre des groupes politiques  
de la ville de Brest

Supplément au n°283 de Sillage,  
le contenu d’Expression libre  

n’engage que ses auteurs
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VIVE LA DÉMOCRATIE LOCALE

Après des décennies de polit iques 
publiques souvent décidées dans 
l ’ombre, la nouvelle majorité met en 

action l’ambition portée par Stéphane Rou-
daut lors de la campagne municipale : Ecou-
ter et faire avec les Brestoises et les Brestois.
C’est le sens de la démarche Brest au Ren-
dez-vous. Ce n’est pas une simple consul-
tation. C’est une rupture dans la manière 
de gérer.
Au début de l’été, plus de 1 000 acteurs du 
monde culturel, sportif, éducatif et de l’in-
clusion ont découvert la méthode et partagé 
leurs attentes. Dès la rentrée, elle s’étendra à 
l’ensemble des habitants avec la volonté de 
recueillir la parole de celles et ceux que ne 
s’expriment jamais. Un changement profond 
de logiciel politique pour une démocratie 
locale renouvelée et partagée.

Restaurer la confiance, une exigence démo-
cratique
Trop souvent, les consultations citoyennes 
n’ont été que des illusions démocratiques 
servant à vendre des mesures déjà ficelées. 
Ces pratiques ont largement participé à l’éro-
sion de la confiance entre les citoyens et les 
élus. Et les chiffres sont accablants.
Selon le Baromètre CEVIPOF (Centre de 
Recherches Politiques de Sciences Po) en 
février 2026 :
- 51 % des Français estiment qu’il n’y a pas 
de quoi être fier du système démocratique,
- 20 %, seulement considèrent que les res-
ponsables politiques essaient de tenir leurs 
promesses.

Ils attendent de nouveaux mécanismes 
démocratiques basés sur la participation 
citoyenne et la décision directe. Ce qui est 
vrai en France, l’est aussi à Brest.
Face à cette défiance, certains continue-
ront la politique de l’autruche. Mais d’autres 
mettent déjà en œuvre de nouvelles pra-
tiques. C’est la volonté de Stéphane Roudaut 
et de son équipe.

L’intelligence collective au service de l’ac-
tion publique
Cette démarche, s ’ inscrit pleinement 
dans cette tendance avec le choix d’une 
méthode de concertation qui témoigne de 
notre confiance dans l’intelligence collec-
tive et l’expertise citoyenne. Une méthode 
de co-construction rigoureuse, exigeante 
et ambitieuse.

Ici, pas de réunion publique où seules 
quelques voix dominent, pas de cases à 
cocher pour valider des décisions déjà arbi-
trées. À la place, des ateliers thématiques en 
petits groupes, des panels citoyens tirés au 
sort, des rencontres avec les acteurs de ter-
rain puis un questionnaire en ligne, construit 
à partir des constats, pour que chaque Bres-
toise et Brestois puissent se prononcer sur 
les enjeux identifiés collectivement. Objectif : 
construire un diagnostic vivant, représentatif, 
ancré dans la réalité.

Libérer la parole des invisibles
L’autre force de Brest au Rendez-vous réside 
dans sa volonté d’aller à la rencontre de 
celles et ceux qui sont habituellement exclus 
des consultations classiques : les familles 
monoparentales, les seniors isolés, les habi-
tants des quartiers prioritaires, les personnes 
en situation de handicap.
Toutes celles et ceux qui, d’ordinaire, ne se 
sentent pas concernés ou légitimes pour 
contribuer alors qu’ils sont des experts du 
quotidien, des personnes qualifiées pour 
identifier les problèmes et participer à l’éla-
boration de solutions innovantes et adaptées.
Pour nous, une concertation qui ne réunirait 
que celles et ceux qui ont l’habitude de parler 
serait une concertation ratée. Pour garan-
tir cette écoute inclusive, des rencontres 
seront organisées dans les quartiers, les 
associations et équipements de proximité, 
pour mettre à portée de toutes et tous cet 
exercice démocratique.

L’écoute, notre priorité
Avec Brest au Rendez-vous, la nouvelle 
majorité prouve que l’écoute n’était pas une 
simple promesse de campagne mais bien un 
nouveau mode de gouvernance.
Elle est le point de départ de toute action 
publique et répond à une exigence légitime 
des citoyens réaffirmée lors des premières 
réunions thématiques : 28 % des attentes 
sur le sport, 22 % sur l’éducation, 20 % sur 
l’inclusion portaient sur une seule et même 
demande : être enfin écoutés.
Mais l’écoute ne suffit pas, nous en sommes 
conscients, il faut agir. 47 % des craintes 
exprimées sur l’inclusion, la moitié sur le 
sport, portaient sur la peur d’une énième 
consultation de façade.
Notre réponse est claire : cette concertation 
n’est pas un alibi. Aucune décision n’est prise 
d’avance. Et elle n’est pas non plus une fin en 

soi. C’est un outil pour tracer notre cap avec 
les Brestoises et les Brestois, pour planifier et 
mettre en œuvre le plan d’action du mandat.

De la parole, aux actes
Nous le savons, la réussite de Brest au Ren-
dez-vous ne se mesurera ni au nombre de 
questionnaires remplis, ni au volume des 
contributions. Elle se jugera à notre capa-
cité à transformer la parole citoyenne en 
décisions concrètes. C’est là que se situe le 
véritable enjeu. Il est toujours plus simple 
d’organiser une consultation que d’en assu-
mer les conclusions, surtout quand elles 
bousculent les habitudes.
Mais nous sommes prêts à cet exercice : 
concerter, écouter, agir ensemble, et rendre 
des comptes régulièrement, y compris sur 
ce qui ne fonctionnera pas.
Parce que la transparence n’est pas une 
option, mais une obligation pour restaurer 
la confiance, réveillons la démocratie locale 
à Brest.

Avec Stéphane Roudaut,
les élus de la majorité « Une nouvelle histoire 
pour Brest »

GROUPE DE LA MAJORITÉ MUNICIPALE
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GROUPE SOCIALISTE ET DÉMOCRATE

GROUPE LES ÉCOLOGISTES

GROUPE BREST INSOUMISE

L’INTÉRÊT DES ÉLÈVES COMME UNIQUE BOUSSOLE

Une concertation sur les rythmes sco-
laires ? Chiche ! Pour notre part nous 
sommes prêt-es à apporter notre contri-

bution car les décisions qui en sortiront 
auront un impact sur la vie quotidienne de 
milliers de Brestois-es qui doivent toutes 
et tous être entendu-es : les parents et 
grands-parents d’élèves, la communauté 
scolaire et les acteurs du monde associatif 
qui jouent un rôle essentiel pour la formation 
et l’émancipation des jeunes.
Notre unique boussole sera l’intérêt des 
élèves. Quelle organisation des temps 
scolaires permettra de répondre à leurs 

besoins ? D’étudier dans les meilleures 
conditions possibles mais aussi de s’épanouir 
dans des activités culturelles ou sportives 
quel que soit leur quartier ou le milieu social 
de leurs parents et de mener toutes leurs 
activités dans un environnement bienveillant 
et apaisé.
La question de leur sécurité devra également 
être prise en compte. Les temps scolaires, 
périscolaires et extrascolaires doivent être 
organisés de manière à garantir leur protec-
tion, à renforcer la vigilance des adultes qui 
les encadrent et à prévenir toutes formes de 
harcèlement ou de violence.

Nous nous appuierons sur les conclusions 
des multiples colloques ou conventions 
citoyennes qui ont déjà eu lieu sur cette 
question pour avancer nos propositions.
Nous sommes prêt-es à passer le temps qu’il 
faudra pour que cette concertation débouche 
sur une organisation pensée avant tout pour 
le bien-être et la sécurité des jeunes Bres-
toises et Brestois.

Groupe socialiste et démocrate : Emilie Kuchel, 
Sandrine Perhirin, Tristan Foveau

RYTHMES SCOLAIRES : L’INTÉRÊT DES ENFANTS AVANT TOUT

F in juin, la Ville de Brest a lancé sa concer-
tation sur les temps de l’enfant, envisa-
geant le retour de la semaine à 4 jours 

d’école.
Pourtant, les connaissances scientifiques 
sont claires : concentrer les enseignements 
sur 4 jours ne respecte pas les rythmes bio-
logiques des enfants. Les journées sont plus 
longues, plus fatigantes, et les apprentis-
sages, comme le bien-être des enfants, en 
pâtissent. À l’inverse, répartir les enseigne-
ments sur 5 matinées permet d’apprendre 
lorsque les enfants sont les plus disponibles, 

tout en allégeant les journées. Les préconi-
sations de la Convention citoyenne sur les 
temps de l’enfant, rendues fin 2025, vont 
également en ce sens.
C’est aussi un enjeu d’égalité. Les ruptures 
pénalisent davantage les enfants disposant 
de moins de ressources culturelles, familiales 
et éducatives. Dans un pays où la réussite 
scolaire dépend encore fortement de l’origine 
sociale, revenir à 4 jours, c’est prendre le 
risque d’accentuer ces inégalités.
La semaine de 4,5 jours est perfectible. Les 
temps périscolaires doivent être améliorés 

avec les acteurs de terrain, pas sacrifiés. Les 
Écologistes espèrent que la décision sera 
appuyée sur les travaux des chronobiolo-
gistes et des spécialistes des besoins de l’en-
fant, et non uniquement sur les intérêts des 
adultes qui s’exprimeront lors de la concer-
tation. C’est un choix de responsabilité, au 
service de l’épanouissement, de l’égalité et 
de la réussite de toutes et tous.

Les écologistes
Glen Dissaux, Gaëlle Morvan, Manon Galle.

POUR UNE VILLE OÙ CHACUN PEUT SE LOGER DIGNEMENT

Brest, deuxième ville étudiante de Bre-
tagne, avec près de 30 000 inscrits, tou-
jours en forte hausse. Brest, “ville amie 

des enfants”, donc de leurs parents souvent 
jeunes, et rarement riches. L’accès au loge-
ment, lui, n’est pas au rendez-vous. Places 
très insuffisantes au CROUS, délai d’attente 
excessif pour accéder au parc social, parc 
privé cher, saturé et souvent de mauvaise 
qualité : disposer d’un logement digne est 
au centre des préoccupations des Bres-
toises et des Brestois. Exemple des derniers 
servis par Parcoursup, souvent celles et 

ceux dont la situation tant sociale que sco-
laire est la plus fragile, subissent de plein 
fouet la galère du manque de logements 
pour la jeunesse. Pour les étrangers, c’est 
encore pire : en plus des discriminations 
trop bien connues de l’accès au parc loca-
tif, ils subissent l’augmentation massive des 
frais d’inscription. L’extrême-droite en rêvait, 
les gouvernements Macron l’ont fait.
Faire vivre Brest, c’est permettre aux gens 
qui y vivent et y étudient d’y loger. Pour cela, 
il faut utiliser tous les leviers à notre dispo-
sition : construire, rénover, accompagner 

les multi-propriétaires de bonne foi vers la 
location à l’année, gérer les urgences, orga-
niser les cohabitations multigénérationnelles, 
mais aussi taxer les logements vacants avec 
vigueur, user de la préemption comme de la 
réquisition et de l’expropriation.
L’accès au logement ne devrait pas être un 
marché, mais un droit inaliénable pour toutes 
et tous face aux pires formes du capitalisme 
prédateur.

Le groupe Brest insoumise - Cécile Beaudouin, 
Christophe Osswald, Julie Le Goïc et Malick Niang



La Forge : une cuisine bistronomique
inspirée du patrimoine industriel,

entre tradition et innovation culinaire

06 83 22 00 62

La Fabrik : pour savourer un burger, 
une pizza ou simplement prendre un verre.

Terrasse panoramique, groupes et événements

09 71 25 84 04

BAR - STREET FOOD
BURGERS - PIZZAS - PÂTES

BRUNCH LE DIMANCHE

RESTAURANT BISTRONOMIQUE 
DÎNER - DÉJEUNER D’AFFAIRES

MOMENTS D’EXCEPTION

2 adresses d’exception aux cœur des Ateliers des Capucins à Brest
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@biocoopfinisterra29

Kerbio 
Centre Ville
3 rue Kerfautras

        Octroi

Kerbio 
Siam

7 rue Amiral Linois
          Château

Kerbio 
Rive Droite

114 bd Plymouth
          Coat Tan

Finisterra des 3 pointes
22 rue Kerallan

Plouzané

Kerbio 
Europe

Place Daumier
          Europe

11 magasins coopératifs engagés sur le territoire

Finisterra

OUi, à la 
consommation locale

En choisissant des produits locaux, vous soutenez 
celles et ceux qui font vivre notre territoire.

Avec plus de 260 producteurs locaux présents dans nos 11 magasins Finisterra Biocoop, nous nous 
engageons à soutenir la production locale, à respecter les cycles de production et à réduire les 

distances de transport.

Retrouvez nos 11 magasins Finisterra sur www.finisterra.fr
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